
 

i
n

 

 

 

Rivière-du-Leup, Qué. 13 Janvier 1927

 

 ia 27 _
 

La leçon d’une tragédie
Dimanche, une panique se produit dans un cinéma de

Montréal, à la suite d’un commencement’ d’incendie : en vou-
lant gagner la sortie par un escalier, 77 enfants, tous âgés de
moins de 16 ans, exéepté quatre (la plus âgée des victimes a
18 ans), s’entassent les uns sur les autres, et meurent asphy-
xiés par la fumée ou éerasés par leurs caramarades. Voilà le
lait brutal que nous apprenait le télégraphe dès dimanche, et
<lont les journaux quotidiens nous ont apporté les détails na-
vrants.

On fera une enquête pour établir les responsabilités
médiates : ce n’est pas notre affaire de juger ce point.

Mais en premier lieu, observons que pas une des victimes
m'était accompagnée, bien que 73 d’entre elles n’eussent pas dû
se trouver là sans gardiens. La loi est formelle : “Il est pro-
hibé à toute personne ou à toutes personnes en charge d’une
sûlle de vue animées où il est donné des spectacles au moyen
du cinématographe. et, dans le cas d’uite compagnie ou socié-
té, à tout gérant ou autre personne en charge de l'établisse-
ment, de recevoir, de quelque façon, à ces spectacles, des mis
neurs âgés de moins de seize ans révolus, à moins qu'ils ne}
soient accompagnés de leur père, de leur mère, de leur tuteur,
de leur précepteur ou d’un gardien spécialement autorisé par
leur père ou par leur mère” (S. R. 1923, article 3713a).

Et ensuite, demandons-nous pourquoi tant d’enfants se
sont trouvé au cinéma... Sans plus de commentaires, nous
raduisons ici l'interview donnée par le Marquis Roussy de
Sales, président du Bureau de censure de la province au Star
«le lundi, le 10 janvier. On y verra ce qu’il faut penser du
cinéma... éducateur. Voici les paroles de M. de Sales :

“IH n’y a pas un film sur 200 qui prisse convenir aux en-
-fants. Le Bureau de Censure ne peut rien pour faire obser-
ver la loi qui interdit l'admission au cinéma d'enfants non ac-
«ompagnés : c'est l’affaire de la police. Mais cette loi n'est
pas respectée. Chaque jour, des enfants non accompagnés, et
¥’ayant pas l'âge requis, remplissent les salles.

Le cinéma n’est pas la place des enfants. car les vues ne
sont pas faites pour eux. Si nous nous occupions de censurer
les films pour pouvoir en permettre lu vue aux enfants. IL
N'Y A PAS UN FILM SUR 2000 QUI POURRAIT ETRE
ACCEPTE...

Les sujets de ces vues sont trop SUGGESTIFS pour les
«nfants, et leur mettent dans l’esprit des idées qui ne devraient
pas s'y trouver. I n’y a pas de garçon ni de fillette qui de-
"raient songer au cinéma avant l’âge de 16 ans, pour le moins.

Si la loi qui défend aux enfants d’aller au cinéma sans
leurs parents était respectée, en premier lieu, on y verrait
heanroup moins d'enfants, et ensuite on suppose que l'adulte
sui accompagne l’enfant verrait à choisir une vue plus con-
¢enohle,

En tout cas, je prétends résoliment que les garcons et
Tillettes seraient plus heureux et plus sains s'ils se désinte-
ressaient du cinéma.”

Les journaux signalent, après les noms de certaines vic-
times, qu’elles avaient eu la permission de leurs parents
Pauvres parents! plus à plaindre qu’on ne croît...
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Pour la défense des mères
canadiennes-françaises

Ainsi que nous l’avons indiqué la semaine dernière, si la
surprime imposée par la Sun Life aux mères canadiennes-
francaises est disparue, l'enquête organisée par l'Action Ca-
“hotique continue et apporte de nouvelles. preuves en faveur de
leur cause. Cette campagne aura donc eu son utilité.

Nous manquerions à notre devoir si nous n’allions pas si-
wnaler que les premières données statistiques jetées dans le
débat ont été compilées par deux médecins qui nous touchent de
près, le Dr Charles-Henri Dumais, hygiéniste de notre dis-
zrict, qui transcrivit au profit des journalistes (Devoir du 27
décembre) les tableaux du rapport préliminaire des statisti-
tues fédérales se rapportant à la mortalité puerpérale, et le
Dr Paul Parrot, fils de notre concitoven le Dr E. Parrot et
chef de la division de la statistique démogravhique au Servi-
«e provincial d'hygiène à Québec, qui. s’appuyant sur les sta-
1istiques des cing premiers mois de l’année 1926, démontra
que la mortalité puerpérale pour les méres canadiennes-fran-
aïses de notre province était égale tout simplement, sinon in-
férieure. à la mortalité npuerpérale dans les autres provinces.

Te travail du Dr P. Parrot nous apprend des faîts inté-
ressants. Ainsi nous v voyons que. pour les cing premiers
mois de l’an dernier. il v a eu 35,734 naissances dans notre
province, contre 62.458 dans tout le reste du Canada : donc
vrès de 38 pour cent des naissances du pays entier dans no-
tre seule province. Nous y apprenons encore aue, pour ces
35,734 naissances. il y eut 213 décès par suite d’acconchement
vu suites d’accouchement. soit un taux de 6.17 par mille nais-
xances : alors aue dans le reste du Canada, il v avait 386 ds.
cès dans les mêmes ronditions. soit un taux de 6.21 nar mille
naissances, taux sennérienr à caîni de notre nrovines Nous
erovons que la démonstration du Dr Parrot. obiective et im-
vartiale comme les chiffres ani! utilisait, a contribué pour
beaucoup à la solution du conflit.

Nous lui en présentons, ainsi qu’au Dr Dumais, nos féli-
citations.
 

1 Etat de New-York si peuplé. Ceux

Les enselgnements | qui assistent aux offices religieux
sont de 70 pour cent dans tout le

. pays, mais de 42 pour cent seule-
ment dans l'Etat de New-York.

d’une enquête
Les enquêtes sent de mode et aus-

«4 d'utilité dans le monde intellec-'
twel. Et celle que l'on vient d'ins-
tituer et de compiler aux Etats-
Unis sur le sentiment religieux,
n'est pas la moins interessante. On
peut aussi ajouter qu'elle apporte
sur l'étendue du sentiment religieux
ute réponse que l’on aurait pu pré-
juger moins favorable.

Les réponses reçues sont au nom-
bre d'environ 50.000. Sur ce nom-
hre 84 pour cent affirment leur
croyance en Dieu. 77 pour cent des
réponses affirment aussi la divini-
té de Jésus, Mais de celles-ci il n'en
est que 54 pour cent dans le grand

:
i

80 pour cent croient à l'inspira-
tion de la Bible; 79 pour cent veu-
tent une éducation respectueuse de
la religion pour leur famille; 67
our cent désirent l'instrurtion re.
igieuse à l'école pour leurs enfants;
80 pour cent croient la religion né-
cessaire à J'individu et à Ja société.

Bien entendu, ces divers percen-
tages. assez consolants, sont cal-u-
lés sur les 50.000 réponses reçues à
l'enquête. Représentent-ils la me-
me proportion pour toute la popula-;
tion des Etats-Unis? C'est une au-
tre question, moins facile à résou-,
dre. i

 

Piquante appréciation
Il est intéressant et même utile

pour nous de connaître les apprécia-
tions faites dans la presse étrangè-
re curopéenne sur la dernière Con-
férence impériale Nos journaux
quotidiens en ont rapporté quelques-
unes, choisies, naturellement, d’après
leurs propres opinions politiques.
En voici une autre assez piquan-

te, quoique prise dans un ensemble
plutot bienveillant, émise par le
Comte Louis de Lichtervelde, chro-
niqueur politique régulier de la “Re-
vue Catholique des idées et des faits”.
Voici le debut de son appréciation
sur le rapport publié à la fin de la
Conférence et approuvé par elle:
“Ce document est délicieusement

anglais et son texte suffirait pres-
que à prouver l’existence d’une cul-
ture commune chez les dirigeants
de tant de peuples dispersés; on y
chercherait en vain la précision ju-
ridique et la rigueur du raisonne-

lies. Le droit public anglais est en
évolution constante et, ici, nous pou-
vons saisir sur le vif la marche
qu’il poursuit. ‘

“Surtout pas de constitution
écrite, dit le rapport...“Dans l'en-
semble, l’Empire défie toute classi-
fication: il
autre organisation politique existan-
te ou avant fonctionné dans le pas-
sé”, C'est une entité réelle, mais
dont la structure est indéfinissable.
L'esprit anglais se contente de cet-
te affirmation et il ne s’inquiète pas
outre mesure de voir l'Empire de-
venir une fédération de nations li-
bres sans institutions fédérales.”
Citons encore quelques jugements

‘ntéressants du même article: “L’af-
firmation du prinéipe de l’autono-
nie des Dominions n’a pas été
sousseée jusqu'à ses dernières con-
séquences... De méme la limite
>xacte de la compétence législative
du Parlement de Westminster de-
meure indéterminée. La conférence
n’a voulu, en somme, Marquer qu’une
tendance...
“Les Dominions sont des nations

Jeunes. avides de satisfactions d’a-
mour-propre. Mais il n’en reste pas
moins que des Etats comme l'Aus-
tralie, la Nouvelle-Zélande, le Cap.
faiblement peuplés, doivent toute
leur sécurité a la protection de la
mère-patrie... Les forces centrifu-
ges ont donc des, contre-poids sé-
rieux dans les faits.” “
Ami de l'entente anglo-belge, né-

cessaire aussi à la sécurité de son
pays, l’auteur de cet article semble
bien animé d’un sentiment de gran-
de équité envers la Conférence im-
périale, mais il ne peut s’empêcher.
de la considérer avec un peu d’éton-
nement dans ce qu'elle a d’indéter-
miné et d'empirique, tout en restant
optimiste sur les perspectives qu'elle
ouvre sur l'avenir.

ne ressemble à aucunel*
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ESPOIRS
Les journaux font prévoir l’an-

nonce, dans le budget prochain, d’un
nouveau surplus important, qui
sboutirait a une nouvelle diminution
des charges du contribuable. .

Fasse le Ciel que ce soit la vérité!
Nous en avons besoin... Il fait
plaisir de savoir que les affaires du ment fesabport carsctiriele Pre pays vont bien, Jorsque les simples

usages déjà établis; il ne s'effarou| Particuliers ont à lutter durement> 3 ; JIS, ; ’ ssurer g spre ret.
che ni des illogismes ni des anoma- four assurer eur propre ugMais nous espérons ne surprendre

personne en déclarant que nous nous
attendions à cette bonne nouvelle.

11 v a, en effet, quelques précé-
dents intéressants à souligner. Nous
voyions récemment une dépêche ve-
nant des Etats-Unis qui faisait pré-
voir un magnifique surplus pour le
Trésor americain, — et cela en
dépit des coupures considérables qua
ie gouvernement a  consenties l’an
dernier dans les taux de l'impôt sur
le revenu. D’autre part, il y a trois
semaines, on nous apprenait d’Ot-
tawa que les recettes des Postes pour
le mois de novembre 1926 ont été de
$250,000. supérieures aux recettes
pour le même mois de l’année 1925,
— et cela malgré la réduction du
taux postal de trois à deux sous. Ce
serait à croire vraiement qu'il suf-
fise de diminuer les taxes sur un
point pour voir le Trésor public en
bénéficier directement...

L'explication est de courte
apparemment, mais elle n’est pas
aussi sotte qu’on peut l'imaginer
Les impôts de consommation trop
élevés ne sont jamais très produc-
tifs: s’ils deviennent raisonnables, la
consommation augmante et le re-
venu ‘indirect suit cette progression
avec, parfois, des profits surpre-
nants. ”
Cependant l’augmentation généra-

le des revenus ne dépend pas toute
du ‘‘rebondissement” des impôts in-
«lirects. Il faudrait plutôt faire re-
marquer que la situation financière
du pays s'améliore, parce que les
conditions générales du commerce.
de l’agriculture et de l’industrie s’a-
méliorent.

C’est du moins l’avis du président
de la Banque de Montréal, Sir Vin-
cent Meredith, dans son récent rap-
port financier pour l’an qui vient
de finir. Ce rapport de la nlue
grande de nos banques émet des con-

vue,

  Espérons que les débats prochains
du Parlement Canadien ajouteront;
lun peu de lumière sur ces perspec- |
i tives d’avenir, qui doivent intéres-
‘ser deux fois les patriotes
diens-français. !
La grande question à poser et à;

résoudre sans ambages est celle-ci:
Une fois adopté par les Parlements.
d'Angleterre et des Dominions, le:
rapport de la Conférence modifie-,
t-il en droit et en fait la Constitu-
tion canadienne? Notre autonomie
et notre égalité juridique vis-à-vis
de l’Angleterre, telles que procla-
mees dans ce rapport, donneront-‘
elles au Parlement Canadien le pou-
voir de modifier la constitution et
de porter atteinte aux droits ac--
tuels des provinces et des minori-'
tés? Si le Parlement fédéral! s’avi-:
sait d’opérer de telles modifications,
nortant atteinte aux droits actuels.
des provinces et des minorités, quel
recours resteraient à celles<ci, sur-
tout si l’on adopte le principe prô-
né en ces derniers temps que le gou-
verneur n’a d'autre droit ni d’au-
tre devoir que de sanctionner les
mesures votées par le Parlement?

Voilà des questions qui nous sem-
blent bien de toute première impor-

cana- |

tance, et dont la solution ne peut
être laissée au hasard, pas lus
qu’au jeu dez ambitions variables
de partis politiques. :
eee=
 ————a smn oga

EN CCUR D’AFPEL
Cutnam vs Leveillé

~ La Cour d'Appeldivision de cing
juges, vient de rendre jugement ce
matin dans une cause de J. Alfred
Cutnam vs Omer Leveille. Comme
le Saint Laurent l'avait dans le
temps annoncé, J. A. Cutnam pour-
suivait Leveillé en dommages pour
des blessures corporelles aui avaient
été causées à son fils mineur par le
fils mineur du défendeur. ce dernier
ayant incité lc jeune Cutnaum à faire"
exploser une cape de dynamite, qu’il;
lui avait fournie.
La Cour Supérieure avait mainte-

nu l’action de Cutnam pour un mon-
tant de $300.00. Ce dernier. n'étant
pas satisfait du jugement, en a ap-|
pelé à la Cour du Bane du Roi, qui’
a rerversé le juz-ment de la Cour
Supérieure et lui 4 accordé la somme
de $1078.00 avec lew frais de la Cour|
Supérieure et les frais de la Cour du
Banc du Roi.

Mtres Casgrain et Lizotte ranré-
sentaient les intérêts de M. Cutnam.

 

ven plus élevés.

clusions fort encourageantes: nos re-
lations commerciales avec l'étranger
sont en progrés, et notre commerce
domestique est en meilleure situa-
tion que jamais. Sir Vincent Mere-
dith en donne une preuve dans la
condition actuelle de nos deux grands
réseaux “de chemin de fer: “A cha-
que mais, nos deux grandes compa-
gnies ont accusé des revenus de plus

? Le Pacifique-Canu-
dien troverse peut-être l’année la
nlus satisfaisante de son existence.
tandis que le Natignal-Canadien
PEN. songer à recontrer toutes ses
obligations, qui ont été ai onéreuses
jusqu'à présent pour le contribuable
canadien”.
Ces narales sont bonnes à enten-

dre. Elle nous font prévoir une
prospérité solide. dont nous accep-
tons Yaugure. On ne peut que se
réjouir des progrès de sa patrie.
 

Les mots malfaisants
Ce sont en général des mots va-

gues, de sens flottant, mal définis
vù chacun entend un peu ce qu’i
veut ou, plus exactement, ce qui lui
plaît.

Ainsi sont leg mots, ‘que nous
avons déjà critiqués en passant, de
“progrès”, de ‘““démocratie”, et mé
me de “république”, du moins tel
qu'il est employé en France.

1} faudrait bien aussi
et passer au crible d'un critique un
peu judicieux le mot “moderne”,
d'un usage si fréquent. On le met
partout, on l'ajoute à tout. E- gé-
néra) il
près les progrès
science actuelle.

 

de la
aussi,
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matériels
T1 signifie

avec une nuance de dédain ou
quicompassion pour ce fut

| en celui de Vieux Chemin

. i
examiner:

signifie nouveau, fait d’a-!

Tout genre de travaux dentaire garantis sans douleur.
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temps passé, ce gui est opposé
choses ou même aux coulumes
ciennes.

C’est ainsi qu’on vante l'éduca-
tion ‘moderne’, pour qualifier soit
une éducation sans contrainte, où
l'autorité se fait insensible, soit une
instruction où la variété et la sur-
charge des programmes touchent à
trop de matières et de notions pour
en approfondir aucune. C’est ici
l'occasion de citer le jugement d’un
penseur dont la clairvoyance attei-
gnit au génie:

“Je crois que c'est un travers, un
grand écueil des études de notre
temps, et un fléau pour l'éducation,
que gelte manic de la rendre moder-
ne. Du mins, i} v a une certaine
manière de la rendre moderne qui
serait la fausser tout à fait. L'é-
ducation moderne retarde et diminue
la maturite.
Abandonnant cette réflexion à

l’attention de Jl’intelligent lecteur,
nous passons au signalement d’un
autre mot malfaisant, dont l'his-
torien catholique anglais, Hilaire
Belloc, faisait récemment remar-
quer l'abus et le danger.

“*Aucun temps, dit M. Belloc, ne
fut plus favorable que le nôtre a
l'emploi de mots magiques dépouil-
lés de leur sens et transformés en
talismans.

“Démocratie”; “Progrès”; ““tou-
tes les autorités sont d’accord”;
“les récentes recherches ont établi
que...” etc. Mais le mot “scienti-
fique” est, je- crois, le plus nocif
d'entre eux. Ce mot est employé
comme argument final, comme s'il
mettait fin à toute discussion. Une
fois qu'une chose a été ‘‘scientifi-
quement démontrée, elle ne peut
plus être mise en doute! Tout ad-
versaire auquel on a pu démontrer
qu'il n'est pas “scientifique”, est
estimé hors de combat...

“Soyons sur nos gardes, dès que
nous voyons le mot “scientifique”.
Chez la plupart d’entre nous ce mot
ne sert plus, dans le meilleur des
cas, qu'à désigner de facon bien peu
intelligente certaines mesures et
certains chiffres. I! v a pire: ce
terme ne représente le plus sou-
vent, par rapport à la question
qu'on discute, qu'un mélange d’-
gnorance et de sélection de “preu-
ves”, sélection faite de propos dé-
bérée, ce oui revient à dire, de
“preuves” falsifiées.”
En voulant l'opposer à la foi. en

voulant leur demander des solutions
qui ne sont pas de son domaine,
certains savants, à qui il restait
beaucoup à apprendre, ont compre-
mis la “science” en l’égarant hors
de son vrai chemin. Ils l’ant asser-
vie à leurs passions. Ce sont eux
qui les premiers et le plus grave-
ment, ont abusé du mot “science”,
et en ont faussé le sens. Les igno-
rants sont venus aprés eux pour
étendre encore davantage l’abus du
mot “‘srientifique”. déjà tren em-
ployé dans les réclames de: Vindus-
tric et du commerce aqui sont fort
peu préoceupées des progrès de la
vraie science.

 
 

Vieux chemin du lac
f

 

Janvier le 11, 1927.
| Monsieur J.-F. Pouliot, M. P.,
{ Riviére-du-Loup, P.

| Cher monsieur Pouliot,
. Me référant à votre lettre du 5

; Janvier au sujet de votre demande
{ de changer le nom de Old Lake Road

du Lae, je
les instructions

.

dois vous dire que
| ont été émises % l’Administrateur
dudistrict postal de Québec à cet
effet, et à l’avenir ce bureau de pos
‘te sera connu sous le nom de Vieux
| Chemin du Lnc.

Bien à vous,

L.-J. GABOURY,
Sous-Ministre des Postes.

* (Signé)

 

Nous félicitons M, Jean-François
Pouliot, M. P., d’avoir obtenu des
autorités postales que le nom de Old
Lake Road soit changé pour “Vieux
Chemin du Lac”.

 

Dr J. André Lessard, D.
CHIRURGIEN-DENTISTE

TRAITEMENTS ET EXTUACTIGNS PAR LES METHODES LES
PLUS NOUVELLFS.

oes jeadis det + 10 heures A. M.Au Vispensuire to

Bureau ouvert ‘hez

A. L. PELLETIER
> RIVIERE-DU-LOUP Station.
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Funérai les-de Mme
Napoléon Ouellet

Lundi le 8 janvier, ont eu lieu les

funérailles de madame Napoléon
Quellet, décédée le 30 décembre.
M. le curé P. Roy fit la levée du

corps, et chanta le service, assisté de

M. l’abbé Nelson Lévesque comme

diacre et de M. l'abbé Emile Hébert

<ommesous-diacre. .
s porteurs d'honneur étaient

MM Joseph Dionne, de Ste-Claire,

Alex. Therriault, Alph.Martin et

Achille Rioux, de Rivière-du-Loup,

tous conducteurs, MM. J.-A. Lavoie.

Hilaire Laverdière, Aurèle Dumont

et Octave Lapointe, serre-frein, de
Rivière-du-Loup, portaient le corps.

Portaient la bannière des Dames|

‘de la Ste-Famille: Mmes Amédée
Thibault, Alph. Chassé, Pierre Mar-
quis et Nazaire Beaulieu.

Conduisaient le deuil: MM. Na-
poléon Ouellet, époux de la défunte;
ses fils MM. Léon, Antonio, Adélard
et Armand Ouellet, son gendre M.
Omer Raymond, sa belle-fille Mme
Léon Ouellet, ses petits-fils MM.
Jacques et Laval Raymond et Ray-
mond Ouellet et un grand nombre
de parents et d’amis.
La famille Ouellet a recu un

«grand nombre de témoignages de
sympathie, dont voici la liste:
Grandes-messes: M. et Mme Théo-

dore Saindon, Lawrence, Mass.; Fa-
mille J.-Bte Saindon, Lawrence.
Mass.; Famille Adélard _Bérubé,
Lawrence, Mass.; M. et Mme J.
Omer Raymond, Rivière-du-Loup;
Artisans Cour Marie-Alice, Riviere-
du-Loup; L’abbé Quinn, Waterville.
Messes privilégiées: Famille Au-

guste Gagnon, Québec; Famille Hen-
ri Thivierge, Giffard; Famille Jos.
Tremblay, Ste-Rose; M. et Mme Ro-
saire Coté, Isle-Verte, MM. et Mmes
C.-E. Raymond, Alph. Mérette, Er-
nest Charette, Edgar Bourret, Fa-
mille Aug. Blanchette, Famille Eu-
géne Ravmond, Mlles A. A. Lebel,
M. J.-P. Ouellet, Mlles A.-M. Bou-
cher, Diane Blanchet, Iréne Lapoin-

: te, M. D. Saindon Md., Familles Ro-
muald Raymond. Alph. Clermont, M.

: J.-E. Lauzier, Mlles C. Plourde, G.
« Plourde, M. J.-Alph, Saindon, M.
Hilaire Laverdiére, MM. Dubreuil
& Frères, tous de Rivière-du-Loup.

Couronne, offerte par la famille
Napoléon Ouellet, de Riviére-du-
Loup; Gerbe de fleurs, offerte par
M. J.-A. Beaulieu. de Québec.
Messes basses: Famille Charles

Tremblay, Lawrence, Mass.. Famille
Jérémie Soucy, Charpy, Famille J.
Omer Raymond, Riviére-du-Loup;
M. et Mme Jos. Groulx, Montréal:
M. et Mme J.-A. Picard, Trois-Pisto-
les; M. et Mme Eugène Labranche,
Québec; Familles Chs-Eug. Dubé,
Alph. Chassé, P.-E. aMrtin, Louis
Marier, Patrice Beaulieu, Louis Mi-
chaud, Adrien Schmouth, Pierre
‘Marquis, Oscar Roussel, S. Belle, G.
Dawson, M. Alph. Turgeon, fils,
Mile Elianne Michaud, M. et Mme
Amédée Thiabult, Mme Vve Victor
Saindon, M. L.-H. Danjou, MM. et
Mmes Isidore Seguin, J.-L. Lefran-
çois, Etienne Roy, Sylvio Michaud,
J.-A. Boucher, Famille ÆANoel Plour-
de, tous de Rivière-du-Loup.
Bouquets spirituels: Mme Vve

Jos. Gagnon, Fall River, Mass.;
Couvent Ecole Normale, St-Pascaly
M. et Mme Y. Keable. Trois-Pisto-
les, M. et Mme Remi Belzil, Trois-
Pistoles; MJte B. Keable. Cap Chat;
Mlle S. Dionne, Mme Vve E. Ray-
mond, M. et Mme E. Chrétien, Fa-
milles Edouard Gagnon, Nazaire
Beaulieu, J.-O. Poirier, Alex Ther-
riault, Mme Vve Alf. Desjardins,
Mlle Laurette Marenda, Mlle
Deschénes, Mile G. Deschénes, Mlle
Y. Desrosiers, M. et Mme Elzéar Le-.
bel, tous de Rivière-du-Loup.
Sympathies: Srs Ste-Claire de la

Croix, Lowell, Mass.; Srs Ste-Hélè-
ne de la Croix, Québec; Sr Marie
Regina, Québec; L’abbé A. Fer-
land, Québec: - l'abbé J.-I.  Lehoux,
Québec; l’abbé A. Quinn, Watton-
ville; J.-D. McNutt Asst Supt.
Campbellton, N. B.; M. et Mme J.-
F. Pouliot, M. P., Rivière-du-Loup;
M. G. Pelletier Asst Supt, Levis;
M. L.-P. Piuze, L. Col, Québec; M.
et Mme L.-P. Keable. Cap Chat:
Mlle B. Keable, Cap Chat; M. et
Mme Jos. Dionne, Ste-Claire: M. C.-
E. Dubé, Maire, Rivière-du-Loup;
M. et Mme J.-S. Bélanger, M. D.
St-Jean de Dieu; M. A.-P. Bélanger,
Dspr CNR, Lévis; Famille J.-Bte
Soucy, Rivière-du-Loup; Famille C.-
A. Lemieux, Agent, St-Jean Port-
Joli; M. et Mme Eugène Gagné, Ri-
mouski; Couvent Ecole Normale,
St-Pascal; Mlle Z. Rousseau, St-
Pascal; M. et Mme W. Oueilet, Bic;
M. et Mme J.-A. Morneau, Charny;
Mme Vve Geo. Morency. Limoilou;
M. et Mme L. Rioux, Trois-Pistoles:
Mlle M.-L. Bergeron, Ch#rny; M.
et Mme H. C6té. Bic; M. et Mme A.-
J. Rioux, Trois-Pistoles; Mlle G.
Côté, Isle-Verte: Mile E. Coté, Isle-
Verte; M. et Mme Jos. Côté. Trois-
Pistoles; Famille Edgar Lacombe.
Oct. Lapointe, Z. Vézina, M. D.. E.
Proulx, M. J.-M. Foisy, Brotherhood
of Railroad Trainmen. MM. J.D.
Therriault. P. Paquet, Mles B. La-
chance, M.-L. Lachance, A. Lesiar-
dins, T. Marceau, M. et Mme T. De-
lisle, M. E. Lauzier. Agent CNR.
Mle G. Roussel, M. et Mme Alexis
Viel, Mme Vve A. Nadeau. Mlles P
Belle, C. Picard. Mme M. Blais. M
R. Rousseau, M. et Mme E. Onellet.
Mlle G. Paré, Familles J. Frank.
J. Plante. A. Filion, L. Boulancer.
Alphée Fraser. Chs Fortier. Chs
St-Pierre, S. Danjou. P. Ouellet
Alph. Turgeon. J.-B. Lebel, P. Cour
bron, E. Senechal. Arthur Dumas
T.-H. Lévesoue, Léon Pelletier. A
Harris. J.-A. Lanelaiss MM. et
Mmes F.-X. Desrosiers. T. Caron
G. Therriault Jos. Pallet’sr, N. Ian.
plais. J.-A. Ravmond. J. Réruhé
fils, D-E. Ring, J.-F. Michona
Ant. Hudon, Chs St-Pierre, F.-F.

x

G. Fruvent réitère sa profonde sympa- MAMNES-

# %

LESAINT-LAURENT

|Quelques modes d’em-
ploi du miel
—— ‘'

(Notes des fermes expérimentales.)
Le miel s’emploie de bien des fa-

çons différentes. On se bornait au-
strefois à le tartiner sur du pain,
mais on a découvert depuis bien
d’autres manières de se'n servir pour
Apporter de la variété au menu quo-
tidien. Le meilleur moyen d’em-
ployer le miel est, sans aucun doute.
de le consommer dans sa forme na-
turelle, comme aliment sucré pour
le dessert, mais on s’en -sert aussi
largement dans la cuisine, dans la
fabrication des gâteaux oudu pain.
Le pain et les gâteaux où l’an met
du miel conservent longtemps leur
fraîcheur et c’est là un détail. que
toutes les bonnes ménagères feront
bien de noter.
On se sert aussi du miel pour fai-

re le centre de,bonbons revêtus de
chocolat: il entre éaglement dans la
préparation de beaucoup d’autres
friandises, dont les recettes s etrou-
vent dans tous les bons livres de
Cuisinière.
Une nouvelle substance, fort ap-

pétissante, est le beurre d'amande
miellé que l’on fabrique en incorpo-
rant du miel au beurre d’arachides.
Le miel fait aussi d’excellent vinai-
gre, que l’on dit être de qualité hors
pair.

L’automobilste s’en sert aussi par-
fois comme préventif contre la gelée
On a constaté, en fait. que des nar-
ties égales de miel, d'eau et d’al-
£ool, font un mélange très satisfai-
sant pour ceux qui ont pris toutes
des nrécautions voulues nour res-
serrer les coussinets et les raccor-

Martin, A.-F. Lacombe, O. Gagnon, dements afin qu’aucune fuite me,
O. Emond, Pierre St-Pierre, A. Pot. |Puisse se produire cay  vre subs-
vin, E. Bourgoin, R. Têtu, H. Per-,tance mièlleuse nassera pas des en-

rault, MM. brs Dionne, L.-P. Du-;dreits ott l’ean ne coulerait pas
mont, Mile E. Fiioln, Mlle R. Blan-! Disons enfin cue auelaues-uns
chet, Mlle A. Breton, Mme Vve Jos. fles fabricants de céréales recomman.
Coulombe, M. J.-Alb. Ouellet, Mlle dent auviourd’hwi. sur tous les pa-
F. Blanchet, Mlle A. Harris, MHe'fAuets de céréales qu’ils préparent,
M.-L. Dionne, M. J.-V. Morin, MM. l’emnloi du miel nour sucrer le ron-
et Mmes Jos. Bérubé, L. Gagné, tenv: ils reconnaissent ainsi Pntii-|
Aug. Rioux, P. Thibault, G.-L. Mi-;té ldu mie) comme aliment naturel
chaud, A. Soucy, H. Casistas, E.' A. H. W. BIRCH,
Paradis, J.-W. Topping, Mlle Y. Cô-; Ferme expérimentale centrale,
té, Familles Jos. Dorisse, Alph. Bé- WTTAWA.
rubé, Alex Dumas, J.-B. Sirois, L.-|—
P. Proulx, V. Devost, N. Pelletier,

  
  
 

Protection aux  Frs Gendron, L.-P. Bernier, L. Bé-
rabé, E.Dubé WoHodgson, J.-D. | »
roulx . Dubé, éo. Rioux, C. .Thibault, Jos. Lebel, Alexis Ther employes

riault, Am. Therriault, Chs Blanchet, 4 .Jos. Parent, F. Bélanger, Aug. Bé.| A dater du premier janvier de
rubé, W. Rioux, Mme Vve A. Ca. cette année, plus de mille employés|
ron, M. J.-R. Caron, Mlle S. Bou- des boulangeries canadiennes de la!
cher, Mlle M.-P. Coté, M. J.-O. Gen. Compagnie Northern Bakeries, et,
dron, Mlle A.-M. Marcotte, M. Chs dont le bureau Chef est a Toronto
Dion, Mlle A. Hudon, Mlle J. Be. seront protégés par de assurance

i langer, Mlle G: Gorhom, M. J.-A. Vie. Chaque employé est assuré
.Cawthorne, Mme Vve P. Curadeau,: POUr une somme variant de 5500.

;M. C. Rinfret, M. P-E. Damours, # $1.000. Une assurance collective
Mile 1. Mercier, Mlle Annette Four. & cet effet a été émise par la Me
nier, Familles S. Lapointe, Jos. Le- tropolitan Life comportant des ar-
vasseur, Chs Ouellet, C. Rioux, J.- rangements d'aprés lesquels l’em-
E. Piuze, Alph. Bolduc, Frs Bou- ployé ne paie qu’une légère contri-
chard, Jos. Savard, Aimé Dumas, ’Ution mensuelle. et la grosse vart
MM. et Mmes P. Bolduc, G. Le. du coût est payée par la Northern
mieux, L. Paradis, A. Therriault, Dageries. Toutemployé est assuré
J.-A. Soucy, E. Courbron, H. Pro. Sas examen médical, et sans consi-
vencher MD. E. Laforest, F. Lebe], dération d’âge ou de condition phy-
MM. E. Rossignol, V. LevasseurSue. La somme cumulative de l'as
Mme Vve T. Pelletier. M. H. Des Surance vie est d’un million de dal-/
chênes. M. Nap, Girard, Mlles R.-E lars. pendant qu’uneautre assuran-
Pouliot, M.-A. Pouliot. M. R. Lord, ©e Complémentaire également d’unMlle A. Larrivée, M.. W. Fraser, M. Million de dollars protège l'emnloyé
J.-W. Horg, M. L.-N. Therriault dans le cas de mort accidentelle ov
Mile 1. Chassé, Mile Alice Dufour, de Maladie, sous forme d’indemnité
tous de Rivière-du-Loun. M. et Mme OU de secours. Dans le cas de mort
Alcide Bérubé, St-Modeste, M. ‘et accidentelle, Ja famille reroit une,
Mme J.-B. Trénanier.- Mont-Joli, Fa. Somme extra égale au chiffre d’assu-
mille Albert Morneau, Charny, M, Tânce vie de l'employé. En cas de
W. Poirier. Price. of “ maladie, l’emplové recoit de $7. à
A la famille en deuil le Saint. S20. par semaine pendant treize se-

 
; (Service de renseignement
Metropolitan Life Insurance Co.)

thie.

 

 

 

Pour Toux et RhumesUne Simple UN TESTAMENT
Gorgée—Soulagemest Immédiat!
Il existe un moyen parfaitement

agréable et, sûr de vous débarrasser
e cel ux ennuyeuse. Achetez 3
une bouteille de ‘’Buckley’s Mixture”. ; Mon fils,
Elle dégage la gorge et la poitrine | L'heure de ma mort va sonner au

thumeslesplus pin€ Les leadran de l’éternité; mon existence
es, e ; ; :.

seule dose suffit pour arrêter la toux. ne tient plus qu’à la pointe d'une
Tous les pharmaciens vendent aiguitle; mais avant d’être horizon-
pouckley s! sous garantie de rem. talement dans la boite de la mort,
WE Buckley, Li ted,2 écoute attentivement, 6 mon fils, le. K. , Limi ; cap ; Ae

142 Mutual St. Toronto 2 timbre fréle de ma voix qui s’éteint:
jear cette dernière minute est sacrée,

BUCK! EYS il n’en faut pas perdre une seconde
M Que l'honneur soit le ressort de ta

Ari IXTURE vie et la prudence le régulateur de
4 git comme Veclair— ‘tes actions. Si tes mouvements sont
ne seule dosele prouve |réglés; si l’amour du nrochain est la

clef de ta conduite,.pour toi les heu-

Les derniers voeux d’un Horloger,
recueiliis par un de ses ‘confrères:

 

 

 ii y res s’écoulerontdans une large sphe-
SBELDIE re de bonheur et de délices.

: Vendeur : Ne rhabille jamais la fraude avec
Kivière-du- Loup l'émail trompeur; le vol est un

grain de poussière qui arrête les
"rouages d'une conscience pure et
tranquille; sowvent même il fait des
itrous qui né sont pas en rubis.

Si tu suis mes conseils, tu n’au-
(ras pas besoin, quand la chaîne de
tes jours baissera, de remonter le
(cours de ta vie ou de chercher des
| échappements, et tu pourras sans

"balancier, te mettre d'accord avec le
grand horloger de l'univers car tu
jauras les mains nettes et poltes et
(nullement gravées et  guillochées
par le frottement des mauvaises ac-

* tions.
Adieu. mon fils, je casse mon ver-

re de montre et ne peux plus le rem-
placer,

  

Ducadran.
brave homme

au coeur d’or loge dans le ciel: il.

est le résultat de l'expérience de
trois quarts ‘de siècle dans la meil- Espérons que ce

 
 

leure construction de piano. ‘avait bien réglé tout de même son!
Fabriqué au Canada et vendu par- ’ ‘ 9 - _

tout sur une seule base de prix —
3450. (plus frais de transnort). La plus grande force pour un

 

| pays. à l'heure actuelle. est l'école
chrétienne et la vlus belle des oeun-
|vres est la christianisation de l’éco-
le, sujet palpitant ‘et d'importance
vitale.

5. 8. PIE XI.

THE WILLIAMS PIANO CO.
LIMITED

Oshawa — Ontario.

 

POUR N'IMPORTE QUELLE  
 

SORTE D'ASSURANCES
vonsuitez P.-J. BERUBE

Evitez la grève des bank.... notes
En faisant de la PUBLICITE +

    

  

E. A. DOUCET
| AGENT D'ASSURANCE

Incendie’ -- Carantie - Vie -- Accidents

{ ‘ET MARCHAND DE CHARBON

Ruè de l'Eglise, Rivière-du-Loup.
‘Phon Kamouraska,

LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

Incorporée par Acte du Parlement enjuillet 1900

Capital autorisé........an$ 5,000,000.00
Capital payé et Réserve....... $ 5,500,000.00
Actif total (au 30 nov. 1925). .$45,219,000.00

 

 

La seule banque au Canada dont les argents confiés
& son département d'Epargne sont contrôlés par un Co-
mité de Censeurs, ces messieurs examinant mensuelle-
mentles placements faits en rapportavec tels dépôts.

Conformément aux règlements approuvés par ses act
tionnaires, lors de sa fondation, dette banque ne prête pas
d'argent à ses directeurs.  
_ Président du Conseil d’Administiation

L’'HONORABLE SIR HORMISDAS LAPORTE
Vice Président et Directeur-Général.

M. TANCREDE BIENVENU
Président du Bureau des Commissuires-Censeurs

& L’'HONORABLE N. PFERODEBALU
Lieutenant-Gouverneurde la Province de Québec,

 

131 Succursales dans les Provinces
de Québec, d’Ontario, du Nouveau-Brunswick

& et de l'Ile-du-Prince-Edcuard, +

Succursa'e, Rivière-du-l oup, (en bas) < ;
‘hes ’ . S |

Succursale,Rivière-du-L oup,Staticn G, R. PFRUSSE, Gérant    
UN REVEIL DESAGREABLE

Chacun des célèbres contes des
“Mille et une Nuits” commence par
ces paroles, adressées par sa soeur
à la princesse Scheharazade:
‘Ma chère soeur, si vous ne dor-

mez pas, contez-nous donc un de ces
contes que vous contez si bien.”

Aux amateurs de
- RADIO

Nous chargeons à domicile les
batteries, pour radios, au prix de

; 24 50. ourquei ne p iter e
Quelques jeunes gens, des étu-|2" bonne SquadVO

diants, à qui cette répétition avait toujours au GARAGE TREMBI AY
déplu, qu’elle avait agacé, s’avisèrent’StLudger 481
de se rendre au mineu d’une nuit ger.
d'hiver ou ‘il gelait a pierre fendre,
sous les fenêtres du traducteur ‘de
ces contes, l'académicien Galland, et
de crier à tue-tête en l'appelant par VOYEZ
son nom. P.-J. BERUBE

Le savant réveillé en sursaut, et
croyant qu’un grand péril le menace,TEE

court à sa fenêtre et la demande en [FF  eemren : 9 |
grelottant de quoi il s’agit. On le > 2 C
laisse quelque temps se morfondre, ACIFIQUE ANADIEN à

! Si vous êtes indécis où aller
pour votre prochain voyage,

puis enfin:

écrivez ou venez nous voir.

—N'est-ce pas vous, lui demande-
t-on, qui avez traduit ces beaux

Renseignements gracieusement
fournis et itinéraires préparés

contes arabes? |

avec soin.

 

 

POUR N'IMPORTE QUELLE
SORTE D’ASSURANCE,

    
—Oui, messieurs, c'est bien moi. |
—Eh bien, monsieur Galland. si

vous ne dormez pas, contez-nous
donc un de ces contes que vous con- A, S : :tez si bien! i cifique Canadien à Québec, 30

Qu'on imagine la tête de l'acadé- rue Saint-Jean, tél.  2-0093:micien ! - | Château Frontenac, tél. 2-1840:
{fl Gare du Palais, tél. 2-0663.

CHS-A. LANGEVIN, lJ'A-
gent Général, Service des
Voyageurs, représentant tou-
tes les lignes de navigation

Bureaux des hillets du Pa-

 

Graines de semence
NOS GRAINES DE SEMENCE

SONT DE CHEZ EWING ET océanique, Gare du Palais
SONT LES MEILLEURES. Québec, ’

DUBE & FILS, Enr. “RG, AMIOT, Agent de
RIVIERE-DU-LOUP, Station District, Trafic-Voyageurs, Ga-

re Windsor, Montréal.

Evitez la grève des bank.... notesEE
En faisant de la PUBLICITE .

 

 

J'ai transporté dans mon magasin
les stocks

FORTIER et RHEAUME
lit ces marchandises seront vendues

à des prix spéciaux.

J. E. PINEAU
MAGASIN GENERAL

Rivière-du-Loup (En bas)
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Le Saint-Laurent
——

 

Ste-Rosedu Dégelé
—Le: jour des Rois, le choeur de!

shant des jeunes filles à répété la
magnifique messe en parties de A.
Diérix chantée déjà à la messe de
minuit. Le teut a été encore très
Dien rendu, un vrai succès. La mu-
sique et les exercices du chant fu-

—M. J.-B. Ouellet et Luc Cas-
tonguay eurent les jours derniers la
Visite de M. et Mme Emile Duval,
marchand de St-Pascal et M. et
Mme Aug. Castonguay de St-Modes-
te,

.—Mmes J.-P. Beaulieu et Jos.
Pelletier, MM. Jules Soucy et Louis
Deschénes se sont rendus à la Ki-
virée-du-Loup pour les funérailles de
M. Alf. eDschênes.

 

 
La patinoire “Bergeron” est

tres en vogue, Si OIL Eu juge par
{se nomwre ucs ler veuts EL 1er Ventes
au palin.
Lust UN agréable passe-temps et

des pius säluvasles.
Lu Docete u aAYyriculture

| Lule sulaine eut leu 'assemblée
anuuede aes memores de la docle-

'te a agriculture, 11 Sugissail ac
tracer 1€ programme pour tannec

  

 

| rentes aux funérailles, en remar-
quait MM. W. et A. Dumont, A. e
E. St-Pierre, de Ste-Kose, M. C.
Bourgoin, de Edmundston «et une
ioule de parents et d’amis.
Nos sympathies.

Divers
—Mlle Blanche Masson, de Qué-

bec, a passé quelque,temps chez M.
le notaire Langlais. }

—MIlie Laure-Aimée Quenneville

 

 

 

$600
en Prix!

Exercez votre
Adresse!
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rent faits p£r Mlle Noella Morel,i —Mme Jos. Iremblay est partie| 1vé/ ainsi que de pruceuer à 1u-|Clait en visite 3 Estcourt, la semai- ; 3
organiste, mardi pour Toronto où eKMe va con-, ‘LION GeS Ussiclers. , (ne dernière. =
—Nos étudiants et étudiantes sont|duire son fils au collège. La piupart aus vificiers ont éte —Mlle Evelme Souey est de re- x

repartis après une vacance bien mé-| _Mile Valentine Chouinard de leé:us. . tour d’un voyage à Van Buren. .
ritée. Tous étaient contents de ces|St-Modeste est pour quelque temps! /YV# chemins , ; —Mlle Yvonne Chouinard, institu- i
quelques jours passés dans leur fa-|chez sa soeur Mme Luc Castonguay. Le consen municipal de la parois-}trice, a passé les Fêtes à Riviére- æ
mille. —M. Jos. Landry de St-Honoré S¢, sous ia direction de M. rrnest| du-Loup, chez ses parents, et Mlle NE
—M. et Mme Henry Verrette de{était de passage à Ste-Rose ces| HOUX, Maire, a droll aux feucia-| Imbeau a St-Rémi de Price. - 7 =

Cahano était en visite dernièrement!jours derniers. Lions, pour ia maniere dont 1! luil —M. le Dr Fortin est allé à Ca- ÿ
thez MM. J.-B. Dionne et J.-W. Mo- —Mlle Lina Blanchet est de re-' entreteuir le chemin, dans te village. bano cette semaine, par affaires. Combien de mots pouvez-vous à

rol, tour d’un voyage de deux mois dans! UN se croï en vilie, tant le cne-| Souper des Rois formeravec les lettres desnoms
—M. et Mme Aug. Leblanc seisa famille à St-Michel du Squateck. min est beau, large et bien uni} Le soir des Rois, mn succulent CREOPHOS NYAL? La personne ;

rendirent chez leur fille Mme Elisée] —M. et Mme Alcide Morneauj Œans tout sun parcours. souper aux fêves canadiennes a été arPanombre ’
Morneau de St-Eusébe. sont allés dernièrement en visite; L'ordre, la methode et le progrès, servi à la salle paroissiale, au pro- recevra $100.00 compant. Vingt } 4
—Dernièrement, étaient en visite |chez des parents a St-Eusèbe. : sont les lacteurs sur lesquels on su, fit de l’église de Rivière-Bleue. autres prix en argent seront aussl ¢

À Ste-Rose: M. et Mme Geo. Pa-| —Mme Adéoda Lafoie et Mile Alj-! Däse pour juger l'esprit publie d'un L'organisation en avait été confice dbcernts. au’ Phar ;xadis de St-Louis chez M. Isaie Mor-|ce Beaulieu sont en voyage à la Ri-| Conseil municipal. à M. J-A. Beaulieu, maire du vil- Vousm'avezquàalleràlaes +
eau à et Mme Lucien Morneau !viére-du-Loup. | Continuez, Messieurs, ce pie sont lage, et celui-ci, aidé de ses po autant de feuiltetsde concours ’
de St-Euss : . . Sévigny. — - à de N ! pas les ‘’pietons’”, ni ‘charrieux’| à remporté un os succès, si l’on ue vous en demanderez. Ecrivez

M. et Mme ellie Dupont aNm Damedu Loe Lai oubé de Notre ; qui s'en plaindrent. os COnmeux en juge par la récette qui” a dé- Votre liste de mots surces feuitiers
: : passage à; 4. a cc ; > 2 et faites-les parvenir au Burcau-

«Michel Morin d’Edmundston _dans{Ste-Rose mercredi. Divers passé les espérances, malgré la ra- Chef de la Cie Nyal.
leur famille, M. et Mme Jos. Beau-| —Dimanche le 9, est décédée, à! —-M. Antonio Pineault, de Québec Tet éd'argent qui se fait sentir un Aucune obligation de votre part!
liea. de Notre-Dame du Lac et M.|l’age de 82 ans, Mme Achille Des-; était en visite chez Mme LP, Cô-j| Peu partout. se: fnAadeeonsJoet Mme Alphée Raymond et Jleur|chénes. Service et sépulture mer-|té, pour le temps des Fêtes. À la fin du souper, un magnifi- merveilleuxremèded'hiver CRÈO-
fils Gérard de St-Michel du Squa-{credi le 12. —M. Peter Legaré est en visite] QUe gâteau des Rois a été distri- PHOS-—-contre les rhumes, toux,
teck chez M. Valentin Beaulieu pé-| —Le G janvier au soir, Mlle Ga- chez M. L-P. Coté et chez M. le) bué à tous les convives; le sdrt a Milesdesaujourd'hui, à la
re, M. et Mme Lévite Gagnon de|brielle Tremblay donna une petite Dr L.-F. Dubé. favorisé M. Emile Thériault, élec- ’
Ledges chez M. Achille Leblanc. partie de cartes auquelle assista un —MM. Légaré et Pineault ont| tricien et mademoiselle April qui PHARMACIE—M. J.-W. Morel est absent pour{bon nombre de jeunes. Les prix fu- fait une excursion ay lac  Légaré,| furent proclamés respectivement roi
un voyage d’affaires d'une huitaine|rent gagnés par Mlles Madeleine au commencement de la semaine. et reine de la fête, aux acclamations EN i
ds jours. Nicolle, Blanche L’Italien et Marie __—_Jeudi, plusieurs amis se sont| des personnes présentes. Des ca- Phe Ni—-M. Alf. Therriault et son fils| Raymond, MM. Amédé LeBel, Wil-|réunis chez M. L.-P. Côté, pour; deaux fournis par de généreux do- AN :Bertrand sont de retour dans leur|brod Dumont et Georges Nicolle. Le Couper le gâteau des Rois. Les in| nateurs ont été remis au roi et a la| By “Qui dit Nyal--famille après une absence de trois|prix d'assistance fut gagné par] Vités étaient Milles Yolande Dube,, reine. vi d'une ‘oad Ho dit sans rival?” 5fmois passés à Portage Lake, Maine./Mile Marié Thérèse Morel. Yolande Marquis, Carmen  Dubé,; Le souper fut suivi d'une partie
—M. et Mme David Laplante de| Aprés un succulent réveillon, un|Antomette aVillancourt, MM. Peter| de Charlemagne et les plus  chan- .

St-Mudeste sont retournés chez eux|peu de musique et de chant, tous se| Légaré et Antonio Pineault. Mlles| CeUX tirèrent au sort des prix que je
après avoir passé quelque temps|séparèrent enchantés de leur soi. Lucile et Simonne Coté ont servi un| les moins favorisés regardaient d’un St-Alexandre
chez leur fils M. J.-B. Laplante. |rée. Etaient présents ume trentaine| lunch succulent. Mile Yolande Du.|-¢il d'envie. 21, à ;
—M, Réal Morel, de Montréal, d'invités. bé fut couronnée reine et M. Anty-|,, PVis l'on procéda à la vente à

est retourné à sa tâche d’institu- nio Pineault, roi. l'enchère, selon la mode _ orientale, Statistiques
us Après une vacance de dix jours - _ de différents objets donnés pardes Durant l’année 1926, il y a eu
pansSa Lamille. + Morel était Notre Dame du Lac Ri on personnes qe première fois qu'on dans notre paroisse: 79, baptêmes:
cureus : ous ses parents et - -Bl 2 € Pos ‘ ‘gon 7 filles; mariages;

amis de Ste-Rose qu’il n'avait pas Iviére eue \ faisait une vente de cette manière. > Sepultures dont 15 d’adulte Kost
revus depuis quatre ans. — —— à Rivière-Bleue, il y eut des sur-!g d'enfants,
—M. le notaire J.-H, Béland et! Pour le Dispensaire Mariage prises et l’on s’amusa ferme. Marguillier

M. J.-P. Dionne de Cabano, étaient Dans le courant de la semaine Le o janiver, a été béni le ma-| La soirée se termina par quelques Dimanche le 2 janvier, aprés la
de passage à Ste-Rose la semaine| dernière, les Dames Patronnesses de, riage de M. Louis Marquis avec|chansonnettes qui furent rendues
ernière.
—Mme Jos. Soucy est allée der-

nièrement en visite chez ses parents
à St-André de Kamouraska.
—M. J.-E. Morel est parti lundi

pour un voyage à Montréal et Ot-
tawa. M. Morel doit revenir au
commencement de la semaine pro-
chaine.   Mlle Héloise St-Pierre, MM. Al-
fred St-Pierre, Achille et Wilbrod
Dumont, se sont rendus à Rivière-
Bleue cse jours derniers pour assis-.
ter aux funérailles de Mme Adolphe
Lang, née Joséhpine St-Pierre.
_—Mme Aurèle Cloutier de Notre-
Dame du Lae, est auprès de sa mè-

l’hôpital Notre-Dame, sous la pré-
sidence de Madame C.-F. Beaulieu,
ont organisé une partie de cartes,
chant et musique, au profit du dis-
pensaire. Il y eut salle comble. € }
beau succès prouve l'intérêt que l'on
porte aux oeuvres sociales.

Les officiers du dispensaire re-
mercient cordialement les dames gé-
néreuses qui ont bien voulu prêter
leur concours à cette oeuvre huma-
nitaire.
Triste accident
M. et madame Tommie Lavoie. en

‘allant prendre le déjeûner du jour
de l’an, chez des parents, furent pré-
cipités du haut d’une excavation de

Mlle Isabelle Pelletier. M. Adélard
Marquis servait de témoin à son
frère et M. Joseph Pelletier, à sa
fille.
A la messe, Mlle Jeanne Dastous

chanta L'“Ave Maria” de Gounod
et un cantique avec Mlle Lucienne
Quenneville.
Le soir, il y eut réception chez le

père de la mariée.
Nos meilleurs voeux de bonheur.

Décès
Le 5 janvier ont eu lieu les fu-

nérailles de M. Léo Robichaud,
époux de Lina Côté, décédé le 3 à
l’âge de 21 ans.

Samedi, le 8 janvier, eurent lieu

 
avec un brio que toutes les per-
sonnes présentes récompensreent
par de vifs applaudissements.

;  Souhaitons que de si belles réu-
nions se répètent souvent et atti-
rent une assistance de plus en pius
nombreuse, afin da’ider davantage
Poeuvre de l’église paroissiale, tout
en procurant un passe-temps agréa-
ble et sain,

St-Hubert
Mariages ;

Mardi, le 11, en notre église, eut

 

 

grand’messe, M. Germain Dumont
fut choisi comme marguillier en
remplacement de M. Joseph Lan-
dry, décédé dans le cours de l'année
1926.
Mariage
Dimanche le 2 janvier, il y eut

publication de mariage entre M.
Alfred Girard, de cette paroisse et
Mile Yvonne Sénéchal, de St-Patri-
ve de la Rivière-du-Loup.
Divers
—M. l’abbé Jos.-Arthur Richard,

vicaire de notre paroisse est de re-
tour d’une promenade dans sa a-
mille à lf’occasion des Fêtes.
—M. l’abbé Georges Gervais, pro-

; ; : fesseur au college de Ste-Anne de
re, Mme Honoré Lavoie, gravement|vingt pieds, longeant la route in-jles funérailles de dame Joséphine lieu le mariagede M. Joseph Lud- la Pocatiére, était en visite chez ses
malade. terprovinciale, près du moulin à; St-Pierre, épouse de M. Adolphe; BE! Hector Desrosiers, fils de M. parents à l’occasion des vacances du
—M. Théophile Sirois était der-| farine. et Mme Eraile Desrosiers, de Nas-

nièrement en promenade à Edmunds-
lon et Grand Sault chez des pa-
Tents,
—M. et Mme Wilfrid  L'Italien

ont fait un voyage de quelques
jours à St-Michel du Squateek.

    

   

Madame Lavoie est assez griève-
ment blessée, mais a pu être re-
conduite chez elle. M. Lavoie a du
être transporté à l'hôpital Notre-
Dame. Son état s’améliere.
Le patin

Lang, décédée le 6 à l'âge de 45
ans. Elle laisse, pour la pleurer,
son époux et quatre fils MM. Joseph,
Adrien, Alphonse et Irénée; cinq
filles Mme A. Vermeersch (Alberti-
ne), Marie-Anne, Anna, Alma et

Parmi les personnes pré- Thérèse.
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Tel est le service d'imprimerie que le ‘St-Laurent” est
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Beau-
Narcisse

hua, avec Mlle Marie-Anne
lieu, fille de M. et Mme
Beaulieu, du village.
—Lundi le 18 courant, M. Joseph

Eugene Morin, fils de M. et Mme
Alp. Morin, avec Mlle Marie Ed-
widge Adéiia Mailloux, fille de M.
et Mme Arsène Mailloux, de St-
Arsène.
Divers

-—Mlle Juliette Ouellet de Mont-
réal, est venu passer une quinzaine
chez son père M. Ovide Ouellet.
—Mlle Dina Castonguay, de Ca-

ribou est en visite chez des amis.
—M. Léon Malenfant, étudiant,

est venu passer le temps des Fé-
tes chez son père M. Alphonse Ma-
lenfant.
—M. Laurent Bérubé, étudiant,

au college de Ste-Anne, est venu
passer ses vacances dans sa famil-
le.

; —Mme V. Devost de Rivière-du-
Loup, M. Jos. Desbiens et Mme
Ludger Desrosiers, de Rivière-
Bleue, et Mme Emile Desrosiers, de
Nashua, sont venus visiter leur pè-
re M. Alyre Desbiens qui, se sen-

 
lrait voir ses enfants. M. Desbiens
!se rétablit cependant st malgré son
|âge fort avancé, il reprend sa vi-
:gueur et sa gaieté habituelles.
| . J.-C. Bérubé est en prome-
inade aux Etats-Unis, chez ses va-
rents, a Fall-River, Lawrence, Win-

|=

--Mlle Adélia Devost, de Rivière-
.du-Loup, est en visite chez des pa-
‘rents
| —M. Camille Morin est en visite

{

p chindon, ete.

|

mf cher ses parents.
—W. Emile Desrosiers, jr, de St-

tant assez gravement ‘Malade dési-

jour de l’an.
—M. Pabbé Pierre Dumont, vi-

caire à St-Pacôme, était dans sa fa-
mille la semaine dernière.
—.M l'abbé Napoléon Dumont,

est venu dans sa famille pendant le
temps des fêtes.
—M. l'abbé Eustache Michaud,

aumônier du Sanatorium du Lac
Edouard, était de passage ches ses
soeurs Mmes Ernest Soucy et Geor-
ges Côté, la semaine derniree.
De retour
—Mlle Annette Marchand, qui a

passé plus d’un mois & l’Hôtel-Dieu
du Précieux-Sang, Québec, est re-
venue dans sa famille Nos meil-
leurs voeux pour son parfait réta-
blissement.
Pour terminer
Déjà sont finies les vacances du

jour de Yan! Institutrices et col-
légiens apra plusieurs jours de re- -
pos bien mérité et de douces joies
familiales sont retournés à leur la-
beur quotidien. Souhaitons-leur un
plein succès!

Impossible de nommer ici les per-
sonnes qui sont venues rendre visite
à nos paroïssiens depuis Noël, On
peut dire en toute vréité que chaque
famille a eu son visiteur. Beaucoup
des nôtres aussi se sont donné le
plaisir d'aller sonhaiter la bonne
année à leurs parents et amis.

Anniversaire de naissance

Le jour des Rois était le 59ème
anniversaire de naissance de M. Cy-
riac boucher. A cette fete de ia-
mille étaient présents :

M. et Mme Luc April, de Notre-
|

4 gi “| Dame du Portage, avec leurs en-
. . Y ; Simon, est de passage chez des pa fanta Yvonne et Ovide; MM. et

visites, de billets: AN: —M. Ovide Malenfant est revenmu Mmes yloseph Gagnon, Enoil Bou
ces jours derniers. anrès avoir pas play deM D Te j Ter Ke

ALORS sé trois semainac à l'hôpital Notre.|2ay, Ge Montréal; Jos. aulieu;

prenez vivement le téléphone ou écrivez à

l’Imprimerie du “St-Laurent” 234 Lafontaine, Riv.-du-Loup
ct vous recevrez entière satisfaction à des

prix relativement bas. |

VOILA UN BON MOYEN D'AIDER VOTRE 'OURNAL REGIONAL

TOUT EN FAISANT UNE RONNE AFFAIR 

Name à Montréal.
Décès
Nous venons d'anvrendre le décès

de M. Josenh Lagaré. avi a expiré
mardi soir, anrès une Inneue et
douloureuse maladie. à l'âre de 69
ans. Son service et sénultures au-
ront lieu en notre éctise verdredi,

Anx membras de la famille en
deuil, nos profondes condoléances.

s'iso'e. qui, satisfait
sanve son Amn, ne nrend aucun “au-
ci des affaires d'iei-bas. Le chré-
t'en. c'est le contv--ptod de
c’est l'homme public nar excellence

Cardinal PIE.

Pour être hien hahiMA alas an
magasin PH. TOULCH.

 
Le chrétien n'est vas un être on', sir de venir rehaugser

pourvu  au'i’

 

Miles Marie-Laure et Marie-Paule
Boucher, MM. Lorenzo et Alexan-
dre Boucher, Miles Elise et Lauren-
ce Dubé, avec leur frère Robert, de
l’Isle-Verte; M. Alexandre April, de
St-Frs-Xavier, M. Alphée Michaud,
accompagné de Mlle Yvonne :u-
pont. Mme Georges Charest, accom-
pagnée de sa fille, M. J.-Bte Peile-
tier, gagnant de la médaille d’or
dans un concours de vioion et M.
Arsene Dionne, re sont fait un plai-

cette fête
avec leur instrument.

['hâte de la fête reçut une quin-
zaine de beaux radeaux de la part

rein: des parents et des amis.

Entre nous ct l'enfer ou le ciel
il n’y a que la vie, qui est la chose
la plus fragile.

PASCAL.
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J Chronique judiciaire
L'Honorable juge Belleau a rendu

lundi, les jugements suivants dan
les causes plaidées devant la Cou
Supérieure au terme de décembre.
LES COMMISSAIRES D'ECOLE

DE ST-ANTONIN VS ALEXAN-
DRE APRIL, CHARLES EUGE-
NE APRIL ET REMI LEVES-
QUE.—Les demandeurs réclamaien
du défendeur Alexandre April, leur

montantex-secrétaire-trésorier, un
de $3726.07 dont ce derni
été trouvé reliquataire a 1
la vérification des livres de la com

aurai

mission scolaire de St-Antonin. Le
défendeur Alexandre April ne s’est
pas défendu et jugement avait été

défendeursrendu centre lui. Les I
Charles-Eugène April et Rémi
vesque poursuivis pour le même mon
tant conjointement et solidairement,
comme cautions du secrétaire-tréso-

Leur dé-
fense a été maintenue et l’action des

rejeté

rier ent plaidé à l’action.

demandeurs quant à
avec dépens.
Mtre Léo Bérubé, procureur de M

eux,

Charles-Eugène April et Mtre Louis
Saint-Jacques, procureur de M. Ré-
mi Lévesque.
THOMAS BARBEAU VS ELI-

SEE BERUBE ET JOSEPH BE-'
annulation de

La poursuite a.
RUBE—Action ‘en
vente d’immeuble.
été rejetée avec dépens.
Mtre Louis Saint-Jacques

reur des défendeurs.
FABIEN LANDRY VS GIL-

suite de

procu-

Lizotte et les a protestés d’accepter
la somme de $75.00. Ces derniers
auraient accepté l'offre à condition
que les frais soient payés mais le

s| défendeur et son notaire refusèrent.
r|La somme de $75.00 fut alors dépo-

sée en Cour et l’action en résiliation
de vente fut jugée au mérite. Le
Juge a déclaré dans son jugement
que le demandeur avait droit d’exi-
ger le montant de ess frais et que

t}le défaut du défendeur de les payer
mettait la Cour dans l'obligation de
faire annuler la vente et d’ordonner

t|au défendeur de déguerpir des lieux
vendus sans aucun remboursement.

-| Le défendeur a été condamné en
plus aux frais de l’action.
Mtres Casgrain & Lizotte occu-

paient pour le demandeur.
 

| Décision judiciaire-
 

C. M. K. 2917 JOSEPH BELZILE
VS ST. URSULE LUMBER CO.—
Le demandeur avait pris contre la
défenderesse une action en restitu-

.|tion d’une certaine quantité de bois
ou au paiement de ce bois.
Jugement avait été rendu après

l’enquête par défaut.
La défenderesse s’était pourvue

contre le dit jugement par une op-
position à jugement. Le deman-
deur par exception i la forme atta-
quait cette opposition à jugement
sur divers motifs légaux et dont les
deux principaux étaient basés sur
les articles 1170 et 1171 C. P., à sa-

BERT LEVESQUE. — Le deman- | Voir:
deur réclamait la somme de $300.00

profé-de dommages pour injures
rées à l’adresse desa femme.
Le défendeur plaide que

est prématurée, vu que le 16

à prendre arrangement avec
dans un délai de huit jours, la

- sance et avec son approbation.
L'action a été signifiée le 21 sep-

tembre, c’est-à-dire trois jours avant
l'expiration du délai.
Le juge décide que le demandeur

est mal venu, a répudié ce que sa
femme a fait vu qu'il l’a explicite-
ment autorisé et approuvé, en con-
séquence renvoie l’action avec dé-
pens.

Mtre J.-B. Lavoie, avgcat du dé-
fendeur.

 

Résiliatiou de vente

 

, L’Honorable Juge Belleau a rendu
Jugement le 10 courant dans une
cause de DAVID GARNEAU VS
FRANCOIS FOURNIER. Une ques-
tion d’une grande importance s’était
soulevée dans cette cause. David
Garneau poursuivait François Four-
nier en résiliation de la vente d'une
propriété située dans la cité de Ri-
vière-du-Loup a uprix de $1200.00,
qui avait été faite pavable par ver-
sements mensuels de $25.00.

Il était stipulé dans le contrat
qu'à défaut de paiement des verse.
ments dans les trois mois de leur
échéance, la vente serait nulle et te
vendeur reprendrait sa propriété
sans frais, sans mise en demeure,
sans compengation.
Le défendeur avait défaut de se

conformer à ces conditions et de-
vait encore la somme de $75.00, ba-
lance dont il était redevable depuis
trois mois.
.Le jour de l'Institution de l’ac-

tion, Mtre J.-Oscar Lévesque, N. P.,
s'est rendu au bureau des avocats
du demandeur Mtres Casgrain &
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l’action
sep-

tembre, 1926, la femme du deman- > BSL Bb SEdeur fit avertir le défendeur d’avoir|de timbres, et signifiée à
elle,
dite

lettre ayant été écrite à sa connais-

marchandise que vous

avez acheté chez

“Que l'opposition à jugement n’a
pas été signifiée à l'huissier exploi-
tant ni le certificat de sa produc-
tion au Greffe.”
“Que la dite opposition avait été

reçue par le Magistrat sans porter
l’avocat

seulement, sans mention du certifi-
cat de production.

Magistrat a maintenu les pré-
tentions du demandeur par un ju-
rement en date du 31 décembre,

J.-B. Lavoie, procureur du deman-
deur.
 

NAISSANCE

 

M. et Mme Chs-Eug. Morel de
Ste-Rose du Dégelé font part à
leurs parents et amis de la naissan-
ce d’une fille baptisée le 7 janvier
sous les noms de Marie Madeleine.
Parrain et marraine M. J.-E. Mo-
re} et Mlle Noella Morel, oncle et
tante de Venfant.

 
. Adams, Mass.

Samedi soir, un groupe de pa-
rents et d’amis se réunissaient a la
demeure de M. Philippe Pelletier.
pour fêter le cinquante-septième an-
niversaire de naissance de M. Cy-
rias Caron.
De nombreux et jolis cadeaux lui

furent présentés, et il y eut chant
et musique pendant la veillée. A
minuit un excellent goûter fut ser-
vi et tous se séparèrent à une heu-
re avancée, emportant avec eux un
bon souvenir de cette soirée.
Les invités étaient: MM. et Mmes

Napoléon Pelletier, Wré Rousseau,
Philippe Pelletier, Jonn Ballantyne.
Albert Pelletier, Elzéar Langdoc,

Bertha azon, Miles
Rousseau, Marguerite Bélanger.

[ Yvonne Pelletier, Cécile Pelletier,
MM. Octave Ouellet, Hormisdas Fi-
lion, Charles Harvy, Joseph Pelle-
tier, Zéphirin Pelletier, Antonio Ca-
ron, Adrien Rousseau.

Marie-Rose 
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Ste-Anne de la Pocatière
 

Le 5 janvier dernier, au presby-
tère de St-Germain, décédait à l’â-
ge de 95 ans madame veuve Pierre
Grondin, née Justine Lévesque.
Un service fut chanté à St-Ger-

main par M. le chanoine Beaudet,
principal de l’Ecole Normale de St-
Pascal.

Les porteurs étaient les marguil-
liers de la paroisse et le maire por-
tait la croix,
Les restes mortels furent trans-

portés à Ste-Anne où un service fut
chanté le 8 janvier.
Mgr Boulay fit Ja levée du corps.

M. l’abbé J.-P. Grondin, curé de St-
Germain et fils de la défunte, chan-
ta le service, assisté de MM. les ab-
bésPelletier et Bilodeau comme dia-
cre et sous-diacre. Une messe bas-
se fut dite à l’autel latéral par M.
l'abbé Arthur . Lizotte, aumônier de
l'Hôpital de Rivière-du-Loup, pe-
tit-fils de la défunte...
M. Bierre Grondin, de l’Isle-Ver-

te, portait la croix. Les porteurs du
corps étaient MM. Jos. et Alfred
Grondin, Jules Lizotte et Jules Thi-
boutot, tous petits-fils de la défun-
te. Mmes Omer Deschênes, Pierre
Therriault, Léon Pelletier et Mauri-
ce Dionne portaient les coins du
drap.
On remarquait dans le choeur: M

le curé Martin, de Ste-Anne, Mgr
Boulay, du Collège, M. le curé Ca-  

Bro-
Bilo-

ron, de St-Pacôme, M. l’abbé
chu, du Collège et M. l’abbé
deau, vicaire de Ste-Anne.
Le deuil était conduit par les en-

fants de la défunte M. “abbé J.-P.
Grondin, M. Joseph Grondin, Mme
Elisée Lizotte et Mlle Philomène
Grondin; ses petits-enfants M. le
Dr A. Lizotte, de Riviére-Blanche,
M. Pierre Grondin, de l’Isle-Verte,
MM. et Mmes Joseph Grondin, père
et fils, MM. et Mmes Alfred Gron-
din, Jos. Thiboutot, Lorenzo Déry,
Jules. Lizotte, de Ste-Anne, Alfred
Lizotte, de Québec, Mlle Adrienne
Saintalle; M. le maire, M. le notai-
re Dupuis, MM. Adrien et Geo. Ma-
rin, Mlle Marie-Rose Martin, M.
Paul Lizotte, M. Marius Martin, M.
Achille Lévesque, M. Ernest Léves-
que, Mlle Lucie Therriault, M. et
Mme Ph. Anctil, Mle Delphine
Martin, et M. Arthur Gendreau,
photographe, de Ste-Anne: Mlle Ma-
rie Deschênes, de St-Germain, Mmes
Jos. Deschênes et Jos. Pelletier, de
St-Pacôme, M. Lucien Lebrun et
Ludger Michaud, MM. Jos. Leves-
que, Lucien Levesque, Jos. Gagnon.
Wilfrid Gagnon. Rivière-Ouelle; MM.
Phidyme Dumais, Georges Leves.
que, François Levesaue. St-Pacôme,
Mme Nil Rouleau. MM. Démétrius
Martin, Jos. Martin.
Nos vives svmpathies.

 

Evitez la grève des Bank-notes....
en faisant de la PUBLICITE.  

 

HOCKEY

Dimanche dernier, le 8 janvier,

a eu lieu l’ouverture de la ligue de

hockey de la cité de Rivière-du-

Loup. Le St-Ludger a battu le St-
Patrice par le score de 1 4 0. Ovi-

la Viel enregistra le seul point de

la partie aprés dix-huit minutes de
jeu. Le jeu a été remarquable-
ment beau des deux côtés et presque
exempt de brutalité. M. Paul Ouel-
let, le fameux gardien de but de
cette ville, a été le héros de la paær-
tie, car sans lui dans les buts le
St-Ludger aurait certainement en-
registré plusieurs points.

Voici l’alignement des équines:

ST-LUDGER ST-PATRICEH
T. Proulx Paul Ouellet
P. Courbron S. Rousse!
G. Goora W. Rioux
O. Viel S. Williars
Ant. Gendron Ailes G. Rousse:
Art. Gendron Ailes G. Langlais

Substituts: St-Ludger. P.-E. Ber-
nier. M. Proulx, G. Vézina et M.
Ouellet: St-Patrice: A. Parent eo
M. Dumas. _
Dimanche prochain le 16, deuxie-

me partie de la ligue, entre ces
deux mêmes clubs. Venez en foul:
encourager nos jeunes joueurs. Ad-
mission: _Adultes 25cts; Enfants:
10cts.

Buts
Défenses

Défenses
Centre

 

 
 

Une |

DECLARATION

par le président de la
Dodge Brothers, Inc.

D'ici à quelques mois, la compagnie Dod-

ge Brothers, Inc, et ses subsidiaires vont

introduire une nouvelle ligne d'automobi-
les, qui ne viendra aucunement en con-

flit avec le marché des modèlesactuels

d’automobiles Dodge Brothers, mais
cupant un champ de prix
ment plus élevé et fabriqué
limitées,

Oc-

considérable-

en quantités

Alliant à la fois l'excellence bien connue
des voitures Dodge Brothers à une per-

formance exceptionnelle et à une frap-
pante beauté d'aménagement et de dessin,

ces véhicules distingués établiront à l’ins-
tant, crovons-nous, un nouvel idéal plus

¢levé duns la pratique des voitures fines.

Dodge Brothers vont continuer à
quer en quantités maximums leur

fabri-

pré-

sente ligne pour répondre à une deman-
de qui, durant l'année qui vient justement
de se terminer, a été de beaucoup la plus
forte de leurs annales, et qui a atteint le
record total de 330,000 automobiles.
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Chambre de Commerce . -

 

 

Samedi le 15 janvier, à V'Hétel
de-Ville, à 8 heures, P. M., aura lieu
l’assemblée de la Chambre de Com-
merce. Cette assemblée sera suivie
d'une conférence donnée par M. le
Dr Cuisinier, de Québec, aviateur,
ausujet d’une ligne projetée d'hydro-
avion entre Toronto, Montréal, Qué-
bec, Rivière-du-Loup, Tadoussac et
Chicoutimi.

Tout le public est invité à cette
assemblée et à cette conférence,

Aux charges
"  municipales

 

Voici, à date, pour Témiscouata, la

Moise Morin,

Lazare

liste des maires réélus et des pa-

che, élu;
M. Arthur Ouellet,

réélu;

réélu;

Cacouna Village: Pierre Roy con-

maire;
Tremblay,

N.-D. du Lac: Jos. Cloutier con-

roisses où il y aura lutte :
_L'Isle-Verte: M. Horace Talbot,

réélu:
St-Patrice: M. Omérile Boucher;
St-Modeste: M. Phydime Gama-

St-Clément:
élu;

Portage: M. Alphée Michaud.

_St-Antonin: M. Eusèbe Sénéchal,
réélu;

St-Epiphane: M.

N.-D. des Sept-Douleurs: lutte en-
tre M. Joseph Michaud et M. Joseph
Fraser, ancien maire;

tre Alphée Beaulieu, ancien maire:
_Cacouna Paroisse: Wilfrid Beau-
lieu contre Pierre Michaud, ancien

St-Cyprien:
réélu;

St-Arséne: Gustave Dionne, réélu;

tre Ernest Rioux, ancien maire:
St-Louis: J.-E. Côté contre Louis

Pelletier, ancien maire.
 

D ,_

eces

A l’église St-Coeur de Marie,
Grande Allée, Québec, le 5 courant,
ont eu lieu les funérailles de Charles
Eugène Jacques, âgé de 3 mois, en-
fant de M. L.-A. Ouellet et de Mme
Camilla Mercier.
Le deuil était conduit par M. L.-

A. Ouellet, M. Eugène Ouellet, son
grand-père, M. Fernando Ouellet.
son oncle. ;
Sympathies: M. et Mme Chs Mer-

cier, M. et Mme Piuze, M. l'abbé Ca-
mille Mercier, M. et Mme J. Ga-
gnon, M- Maurice Bouffard.

Tributs floraux: M. C.-A. Lange-
vin, M. Ed. Flynn, M. J.-E. Gigue-
re, M. FredO'Connell, M. J.-A. Bé-
langer, M. R. Couture, M. G. Le-
droit, M. A. Déniault, M. et Mme
Eug. Ouellet, M. et Mme Jules Fi
set, M. Léo Caisse, M. Lionel Bilo-
deau, M. J. St-Hilaire, M. H. Bois-
joli, M. E. Marquis, M. L. Croteau.
M. Fernando Ouellet, M. H. Poli-
quin, M. J. Lindsay, M. J. Taché,
M. M. Hamel, M. J. Cashman, M.
W. Cashman, M. L.-V. Dussault. M.
J. Fournier, M. À. Dussault, M. A.
Marquis, M. J.-O. O'Connor.

L’inhumation eut lieu au cimetiére
Belmont.
 

Feu Jos. Rouleau
A l'Hôpital de Rivière-du-Loup

est décédé M. Joseph Rouleau, de
l’Isle-Verte, époux de feue Sévérine
Parent, à l’âge de 83 ans. Les fu-
nérailles ont eu lieu le 10 à l’Isle-
Verte.

 

 

Cabano
—-M. et madame Henry Verret-

te, de Cabano, et leur fils Claude
ont passé le Jour de I'An a Ste-
Rose thez MM. J.-B. Dionne et W.
Morel.
—Madame Wilfrid Lebel et made-

moiselle Fabiana Leblanc de Ste-
Rose, ont passé le Jour des Rois a
Cabano chez M. Henry Verrette. |

 
ULRIC LAVOIE

Banque de

pouvez obtenir sur-le-champ dar s

n'importe quelle succursale de la

Succursale de Rivière-du-Lonn:
A. C. Sutherland, Gérant.

MONTRÉAL
Fondée en 1817

° L'actif dépasse $750,000,000

I vous avez l'occasion d'envoyer des

, mandats, n'oubliez pas que vousles

Montréal.

ete

Pour L'ENvoi DE MANDATS    

Siège social,
> Montréal

 

AU PRINCESSE
Semaine du 17 janvier

LUNDI MARDI
17

NORMA SHEARER
} dans

THE DEVIL'S CIRCUS
COMED! et PATHE NEWS

Mercredi soir seulement
WARNER BROS Present

“BROKEN HEARTS
OF HOLLYWOOD”

avec

PATSY RUTH MILLER — LOUISE
DRESSER-—DOUCGLAS FAIRBANKS

jnr et autres
Une VUE HORS de L’'ORDINAIRE
Pathétique! Tragique! Empoignant!
Une histoire émouvante dont les

héros cherchent la gloire et lo for-
tune dans les studios de Hollywood.

AUSSI COMEDIE

JEUDI VENDREDI SAMEDI
20 21 22

MATINEES:
JEUDI et SAMEDI, à 2
Une splendide mise à

célèbre roman

“STELLA DALLAS”
avec

RONALD COLMAN, BELLE BENNETT
ALICE JOYCE, LOIS MORAN,
DOUGLAS FAIRBANKS JR,

JEEN HERSHOLT
Dirigée par HENRY KING, qui a
produt “THE WHITE SISTER”.
L'EPOPEE DE LA FEMME

ROMANTIQUE!.
Un drame réaliste tout à fait hu-

main, aussi nouveau que demain,
aussi vieux que le temps et aussi
sympathique que le baiser d’une mè-
re. — Le drame d'une jeune fille de
vos connaissance,

Une agglomération de favoris et
de favorites comme on n’en a ja-
mais vu.

COMEDIE et REVUE PATHE

PRIX ORDINAIRES

heures.

l'écran du 
PHOTO.   

AU PUBLIC
0:

Je suis toujours à la d
à qui je promets l’ex

M.E. M. Langlais a toujours donné à ses clients

J’ai un assortiment
que je vends à des prix modérés, et je fais une
spécialité des réparations de tous genres.

ARTHUR GAMACHE
31 rue Lafontaine

 

isposition du public
cellent service que

nouveau de bijouterie

— STATION

LE LANGAGE DES POULES

Rien n’est aussi varié que le ca-
quetagre des poules. Un observateur
est arrivé à en fixer quelques élé-
ments qu’il vous sera facile de con-
trôler quand vous voudrez. Il s’agit
d’une mère parlant à ses poussins.

Clouc!..  Clouc!.. Clouc! C’est
l'appel ordinaire qui veut dire se-
lon les cas, venez manger, venez
sous mes ailes ne vous

Heeu—...
de clairon.
seau de proie.
gent plus et se mettent en

connaîtra plus les poussins.
Kedaak! Kedaak!.. …

Le vilain chien!
Gnrr!... Gnrr! Ne touchez pas

mes petits.
Rrrr!... Rrrr! endormez-vous,

C’est comme un coup
La mère poule a vu l’oi-

Les poussins ne bou-
boule.

L'oiseau de proie d’en haut ne re-

Kedaak!
Faisons-lui peur.

 

Pik!... Allons, toi, rentre denc
la tête, il faut dormir.

Tic-Tic-Tic! Venez il y a du
grain.
 

POUR N'IMPORTE QUELLE
SORTE D'ASSURANCE, VOYEZ

P.-J. BERUBE
 

Il y a des choses qu'on ne voit
comme il faut qu’avec des yeux qui

éloignez | mes enfants, là, bien au chaud, sousjont pleuré.

   pas... mes ailes, LOUIS VEUILLOT.

Le Pacifique Canadien à l’honneur en Belgique
- a

Le ‘‘Mélita’’ fut le 10,000ième navire qui entra dans ie port d’Anvers cette année.

 

 
 

  
{M Vue d’Anvers, prè du_ port.
On apercoi: au fond le cleoher de
In cathédrale. (2) Sur le pont du
**Melita’’ M. Grosset, Fe capi-
taine Notley et le bourgmesire
d’Anvers. (3) Le “‘““Melita’’ du
Pacifique Canadien.

LORS de sa dernière visite à Anvers,
le “Melita”, du Pacifique Canadien,

fut. le 10,000ième navire à faire son
entrée dans eet important port de la
Belgique, depuis le commencement de
l'année 1926 jusqu'au 14 novembre,
soit, en 104 mois.
En cette occasion, il y eut grande

célébration dans lo port, banquet à
bord du “Melita” et réception à
l'Hôter-de-Ville. Y prirent part les
représentants du Parifique Canadien,
les officiers et membres de l'équipage
du ‘‘Melita”, les personnalités du
monde maritime belge, ainsi que les
autorités municipales de la ville
d'Anvers.

Au banquet,assistaient,entre autres
personnalités: le capitaine A. .
Notley, commandant du “Melita”:
M. W.D. Grosset, directeur-gérant du
Pacifique Canadien en Belgique: M.
Yan Cauwelaert, bourgmestre d'An-
vers; M. Rowley, consul général de
Grande-Bretagne, de même plusieurs
échevins,” armateurs et industriels  
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d’Anvers. Au cours d'une brave allo-
cution, M. Cirosset se déclara très
heureux que le ‘‘Melita”’ ait été lc
10,000ième navire à entrer dans le
port d’Anvers cette année, d'abord
parce que ce paquebot arbore le dra-
peau britannique, puis parce qu’il fait
partie de la flotte du Pacifique
Canadien. Il signala aussi qu’en plus
du “Melita”, le ‘“Minnedosa’”, le
“Montnairn” et Je “Montroyal”, trois
autres paquebots du Pacifique Cana-
ien étaient venus dans le port

d'Anvers cette année et avaient trans-
porté plus de 10,000 passagers. Avec
son record actuel, le port d’Anvers
vient immédiatement après celui de
Londres pour le nombre de navires qui
y sont venus depuis le commencement
de l’année. -

Le bourgmestre Van Cauwelaert dit
aussi quelques mots, féicitant les
autorités du Pacifique Canadien. II
lut ensuite le télégramme suivant du
roi Albert ler ‘’Je vous remercie pour

 

 

la pensée que vous avez eue de me com-
muniquer cette heureuse nouvelle, et.
je désire exprimer à la ville d’Anvers.
avec mes félicitations, m&@ meilleurs
souhaits pour le plus grand développe-
ment de son trafic maritime, l’un des
facteurs les plus importants pour la
prospérité du pays’. ’

Dansla soirée. les officiers et l’équi-
pare du “Melita” furent reçus à
'Hétel-de-Ville par le bourgmestre et
les échevins. M. Cauwelaert lut un
télégramme de M. Jaspar, premier
ministre de Belgique, annonçant l’élé-
vation de M. Grossot, du Pacifique
Canadien et du capitaine Stocker.
maître du port, à la dignité de Cheva-
tiers de l'Ordre de Léopold. Dans son
discours, le bourgmestre, au nom de
la ville, exprima sa gratitude au
Pacifique Canadien, pour avoir, depuis
plus de 20 ans, envoyé régulièrement
sos bateaux à Anvers. Après la récep-
ion, les principaux visiteurs signèrent
dansle Livre d'Or de la vilie. sn
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À AttaquëToux
*, etRbumes de

Deux Manières
) Un Onguent Volatile Moderne

it comme un Cataplasme
Asune Lampe Vaporisante.

Laplupart des rhumes sont cau-
sés par des microbes qui sont inhalés

- dans les voies respiratoires, les va-
peurs médicinales offrent lé moyen

le plus rapidepour les
combattre car elles
sont aussi inhalées di-
rectement dans les |m

. poumons.
Ces vapeurs peu-

vent être obtenues par
- l'emploi du Vicks Va-

“a Rub. Appliqué sur
. / orge et la poitrine

au momentdu coucher, Vicks a une double
action: Il pénètre à travers la peau (com-
‘me un cataplasme); en même temps, ses
vapeurs libérées par la chaleus du corps
sent inhalées dans les voies respiratoires.

Vicks est surtout recommandé pour
les enfants parce qu’il ne dérange pas leur
estomac souvent si délicat. i

viens
Plus'de 21 millions de pots
» en usage annuellement

St-Antonin
—A l’occasion. des fêtes, étaient

de passage à St-Antonin, M. et Mme
Philippe Ouellet, de Trois-Pistoles.
—M. et Mme Théophile Fortin et

leur fille Marie-Blanche, de Québec,
sont en visite chez des parents et
amis.
—-M. et Mme Cléophas Bélanger,

de Lévis, sont de passage parmi
nous.

—TLundi, le 3 janvier, avait lieu à
la salle des Artisans à St-Antonin,

 

un grand concert d’accordéon, par
Joseph. Guillemet.
—Madame Landry, (née Antoi;

nette Lapointe), de Cabano, est. en
visite chez son frère M .Laurent La-
pointe. .
—M. et madame Georges Lafo-

rest, de St-André, était de passage
à St-Antonin, en route pour St-Mo-
deste et St-Epiphane.
—Mlle Amanda Michaud, de Ka-

mouraska, était de passage parmi
nous et devra passer quelques jours
à Rivière-du-Loup.
—Mlles A. Hudon, Lagacé et Bé-

ENVOYEZ NOUS VOS|
VOLAILLES,GIBIERS,QEUFS
BEURRE er PLUMES
Nous ACHETONS EN TOUT TEMPS

Demandez nosprix-nous les garantissons
une semaine a l'avance

P.PouLIN &COMPAGNIE- LIMITEE_
laison Etablie depuis au-delade 60 ans |,

36-39 Marché Bonsecours - Montréal ,~ 

 

langer, étudiantes au couvent de St-
Alexandre, étaient en vacance pour
le temps des fêtes, LL.
—M. Ernest Verret, cuisinier a

Il'Hôtel Victoria, Trois-Pistoles, est
de passage 4 St-Antonin.
—M. Charly Landry, des Etats-

Unis, est de passage chez ses pa-
rents, M. Jos. Landry, de Rivière-
Verte.
—M, et Mme H. Marquis, de St-

Louis du Ha! Ha! est de passage
à St-Antonin, chez des parents.
Mlle Jeanne Emma Pelletier,

institutrice à St-Louis du Ha! Ha!
était de passage dans sa famille à
l’occasion des Fêtes. *
—M. Dieudonné Lebel, charron, et

M. Omer Nickner,* plâtrier, quoique
depuis peu de temps résidents à St-
Antonin, ont déjà eu l’occasion de
récevoir beaucoup de parents et d’a-

is.
-—MIlle Anita Lavoie, institutrice

a Ile Perrault, pres Montréal,
était de passage à St-Antonin, chez
ses parents?

M. Henri Pelletier, est parti
pour un assez long voyage à la Tu-
que.
—M. Adélard Lavoie et Jean La-

voie, son cousin, sont partis pour
Montréal, suivre un Cours à l'Ecole
Technique.
—Madame Alp. Bélanger

quelques jours x Québec et
chez des parents.
—Madame André Fortin est parti

pour Montréal en visite chez ses
soeurs et belles-soeurs.

passe
Lévis,

 

Cacouna

Elu marguillier
M. Valère Dubé a été élu

guillier pour remplacer M.
Marquis, sortant de charge.
Statistiques

1 y a eu, pendant l’année, 45
baptêmes, 16 sépultures et 3 maria-
ges.
Va-et-vient " :
-—M. Albert Coté, de St-Jérôme

et Milles Hélène et Alice Côté, de
St-Nérée de Bellechasse étaient chez
leur mère Mme Vve Alfred Côté, à
l’occasion des fêtes du Jour de l'An.
—M. Georges Dubé, contracteur,

de Rimouski, était de passage ici
lundi dernier.
—M. Léon Dumont doit retourner

à Montréal ces jours-ei.
—MM. Camille et Maurice Du-

mont" sont retournés au Squatteck
cette semaine. M. Ludger Lebel est
allé avec eux.
-—M. David Lebel et son fils

Joseph sont partis pour St-Louis du
Ha-Ha cette semaine.
—Mlle Léda Martin, de Québec,

a passé les vacances du Jour de
l’An chez son père M. Sifroid Mar-

mar-
Arthur

J tin. —Mlle Alice Chamard était en vi-

TN

 |

LE SAINT-LAURE»T.

. +

site chez M. Louis eDschênes ces
jours derniers.

-——Mlle Cammen Sirois et
Omer Ouellet omt passé quelques
jours à St-André, la semaine der-
nière.
—M. et Mme Wilfrid Desjardins

sont retournés à St-Mathieu apres
avoir passé quelques jours à Cacou-
na.
—Mlle Irine Lebel, de Montréal,

a passé les vacances des Fétes chez
sa mére Mme Vve Georges. Lebel.
—Mlles* Annette et Jeanne Pel-

letier, de; Rivière-du-Loup ont passé

M. B. Rivard.
—Mlles Juliette et Irène Côté, de

St-Fabien, étaient les hôtes de M.
C. Sirois ces jours derniers.
,—Mlle Jeanne Beaulieu, de Ri-

vière-du-Loup, était en visite chez
M. Louis Sandon.
—M. Félix Bérubé, marchand, et

madame Bérubé ont passé une quin-
zaine à Montréal. ;

 

LES SEMINOLES

C’était la tribu qui salua le vieux
Ponce de Léon lorseu’il atteignit les
côtes glorieuses de la Floride à la
recherche de la Fontaine de la Jeu-
nesse. Les descendants de ces In-
diens errent encore dans les taillis
mais la Ligne Côtière est capable de
dérouter l’imagination.…

Emaillée de villégiatures merveil-
leuses, munies d’hôtelleries luxueu-
ses, de larges boulevards bordés de
palmiers, et de routes idéales, la

ver des milliers de visiteurs.
Alors que les habitants du nerd

grelottent, le chaud soleil brille sur
les pages argentées de la Floride.
La natation, le canotage, le golf, la
pêche et d’autres amusements encore
battent leur plein.
Et dire que cette terre enchante-‘

resse n’est qu’à une faible distance’
de Québec par suite de l'excellent
service des chemins de fer moder-j
nes, “Le Washingtonian” — train!
de luxe du Canadien National —;
offre des raccordemnts directs pour
la Floride.
Demandez de plus amples rensei-

  gnemnts à n’importe quel Agent du
Canadien National, on aux bureaux
[de la Ville 10 rue Ste-Anne et 251
irue St-Joseph, Québec.
 

| Evitez la grève des bank.... notes
En faisant de la PUBLICITE
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Pension privée
Bonne pension privée.

au No 6244 rue
Ludger.

Témiscouata, St-
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GinCanadien

Melchers

Croix
La Boisson des

 

dor |
Canadiens

Mme

quelques jours chez leur grand-pére

Côte de la Floride attire chaque hi-f

S’adresser!

5Te .

 

  
    

Le plus grand assortiment de

Monuments funéraires et de Plerres Tombales
De la Province de Québec.
pe

ECSBST

REEL
if

La mémoire de vos pa-

rents défunts vous est-elle

chère? Oui n'est-ce pas

Leur souvenir est imprégné

dans votre coeur pour le

reste de vos jours.

Faites que ce souvenir se

trangmette de vos enfants a

vos petits enfants, élerez-

leur un Monument de quali-

té, de durée et de belle ap-

parence !
leur souvenir
née en année.

Mieux vaut acheter petit
mais de qualité et duraMae.

à la fois, afin que
demeure d’an-  

Beaudet & Cie
Mont-Joli,

Messieurs,
Etant intéressé dans l’achat d'un........PAPE .

veuillez m’envoyer des vignettes de quelques-uns de vos modèles.

 

POUR TOUTE INFORMATION ADRESSEZ-VOUS A

BEAUDET & CIE
Mont-Joli, P.Q. — IMPORTATEURS.

J. E. COTE No 4, rue Ste-Anne
Notre représentant pour RIVIERE-DU-LOUP

  

  

 

 

    

    

    

   

  

    

   

DISPENSAIRE
Antituberculeux et de Puéri-

eulture.

Dr ANTONIO PARADIS

Jeudi, P. M,, de 1 à 5 hrs.
Jeudi soir, à 7 hrs.
Vendredi, P. M. de 1 à 3 hrs.
Consultations gratuites pour

tous. Traitement pour les
patients munis d’un certifi-
cat de leur médecin.

A l'Hopital de Riv.-du-Loup.

Georges Chouinard
Entrepreneur Général

Constructions de tout genre,
Manufacturier de Portes, Chassis

Moulures, etc., etc.

Avant de placer vos commandes,
demandez mes prix,
 

Pour assurances contre MALADIES
ET ACCIDENTS, consultez

P.-J. BERUBEL’ELIXIR TONIGUE
du Dr oo)
MONTIER

 

La Teinturerie de
Service

G. E. MOREL, prop.

, Nettoyage, Pressage, Réparations,
VESTESM de toutes sortes, etc.

A DES PRIX RAISONABLES.

Faites un essai et vous serez
satisfaits.

254 rue Lafontaine - Riviére-du-Loup

 

TONIQUE
FAVORI
DES

PHAR-
MACIENS.

!

‘
Tout pharmacien vous dira que c'est de mel!- 1

|
i

  
Paradis & Marier, ltée

Rue Chouinard
RIVIERE-DU-LOUP Station

; Marchands de grains, provisions
Epiceries, etc.

Spécialités : —

leur des tonivr-s, qu'il sa sonnalt ia compost.
ion et les offeta,

L'Elikir Tonique du Dr Montier est le plus
sulssant reconstituant de tout le système. 1
-st excellent au goût et !! evate l'appétit. Une
houtelle suffit pour un traitemant de eine sr
maines. 9  

En vente chez Monsieur | Pommes d'automne et de conserve
VICTOR STONGE | Bois de chauffage de toutes sortes

M. FRANK LEVESQUE j  Demrndez nos prix avant de
Saint-Epiphane. | placer votre commande,

M. EMILE OUELLETTE, Satisfaction assurée
Rivière-du-Loup.

cs ‘ PR

MAGASIN DES CADEAUX
E. BRETON

221 Rue Lafontaine.   
  

      

   

C'est ici où il vous sera facile de choisir des articles utiles el §

agréables pour vos

CADEAUX DES FETES
Porcelaine, Lampes

choix,

Serviee a diner, Coutellerie, Argenterie,

électrique et mille autres jolis articies de  

         VENEZ VOIR NOS BAS PRIX 
Fabriqué à Berthierville, Qué., sous la surveillance du

Gouvernement Fédéral.

Le Gin le plus pur qui existe. Rectifié quatre fais,
vieilli en entrepôt pendant des années.

TROIS GRANDEURS DE FLACONS

Gros : -
Moyens: -

Petits : -

40 onces $3.63

28 onces $2.55

10 onces $1.10

Distillerie à Berthierville

MELCHERS DISTILLERY COÔ., LIMITED - MONTREAL

 

  REDUCTION GENERALE

 

  
 

Bon prime

Louis Pratte ; Envoyez 25 sous et ce bon et vous
rances Générales irecevrez franco, par la male lesAssurancesver | trois romans | complets suivants:

Rivière-du-Loup, PQ. 1“L’Abandonnée”, par L. Dolmont
,“La Rançon du Bonheur”, par Paul
Bru, et “Le Roman de Sitmene”, par
J. Tralungence. Quantité limitée.

: LE MESSAGER DU LIVRE.
2696, Notre-Dame Ouest,

MONTREAL.

EDIFICE BANQUE PROVINCIALE

819 rue Lafontaine.
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AGENCESde:

Rexall, Penslar, Par

CARTES BD ’

MEDECINS
L. E. PARROT

Ex-élève des hôpitaux de Paris,
MEDECIN -CHIRURGIEN

Do l'Hôpitail de Rivière du Loup.
Rue LAFONTAINE Léon Cusgrain, LL. L.

303030BCSSSSE

FRASERVILLE DRUG CO.
Bloc LAPLANTE

Dans le Centre de la Ville

RADIOS: Crosley, De Forest.

Stock le plus considérable, et le plus varié de la ville.

 

OOS

ke & Davis, Wyeth, ete.

AFFAIRES
AVOCATS,

Casgrain & Lizotte
Avocats & Procur eurs

7 rue de l'Eglise,

mn

L. P. Lizotte, L.L. B.
 

DOCTEUR Z. VEZINA -
.DES HOPITAUX DE PARIS
Yeux, - Nez, - Gorge,

Oreilles
165 Rue Lafontaine,

 

LEON PARADIS
Avocat et Procureur

EDIFICE BELLE
Rue de-l'aglise

RIVIERE-DU-LOUP.
 

pivierE-ou-Lour | (ANGLAIS & SAINT-JACQUES
Au Dispensaire AVOCATS

de Hopital!ue. rangliis, M.1.P. ’
Consultations gratuites aux Louis Saint-Jacques.

pauvres, munis d'un certificat
de leur Curé.

LUNDI: 10.30 à 11.30 A. M.
JEUDI: 4 à 5 P.M.

DOCTEUR
ANTONIO PARADIS

Ex-élève en Chirurgie des hôpitaux
de New-York et Philadelphie.

Chirurgie à l'Hôpital
Ravon X à l’Hôpital

En charge du dispensaire
Anti-tuberculeux et de Puérieulture

Heures du dispensaire :
Jeudi P. M., 1 a 5 hrs.
Jeudi soir à 7% hrs
Vendredi P. M, 1 à 3 hrs

Service jour et nuit. Tél. Kam.

Dr Ed.-Chs. Labelle
Medecin-Veterinaire

Gradué de l'Université
de Montréal

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.

R. Ernest Letaivre
SYNDIG - AUTORISE

Comptable et liquidateur de
Faillites.
BUREAU:

147 Cite de la Montagne - EDIFICE BOE
QUEBEC

Représenté à Rivière-du-Loup par

EDOUARD LEFAIVRE
Bureau Casgrain et Lizotte, Tue de l'Eglise

A nos abonnés

 

 

 

 

 
Nous sommes spacialement ou-

tillés pourl'impression de sou-
venirs mortuaire- : Images
pourdistribuer aux services,
images avec portraits, cartes
de visite et enveloppes de
deuil (genre Italien) format
dames, demoiselles et mes-
sieurs.

Les commandes par la malle reçoivent no-
tre meilleure attention.

TRANSPORTAIT SA
FEMME A SON LIT

Souffrait tant qu’elle ne pouvait

marcher. Ramenée à la santé

par le Composé Végétal de
Lydia E. Pinkham

Minesing, Ont—“Je suis garde

malade et recommande le Composé

Végétal de Lydia E. Pinkham aux

{femmes qui souffrent. Pendant trois

ans, j'étais presque infirme, ne pou-

vais m'asseoir à table, même le

temps de boire une tasse de thé.

Souvent, j'étais si faible que mon

mari me transportait au lit. Ayant

vu duns le journal qu'une femme

souffrant comme moi était devenue

mieux après avoir pris le Composé

Végétal de Lydia E. Pinkham, mon

mari m'en acheta. Après trois bou-

teilles, j'étais une nouvelle femme et,

depuis, j'ai toujours joul À une bon-

ne santé. J'en prends dès que j'a

des douleurs dans le bas du corps;

soit une demi bouteille ou plus sui-

vant mes besoins. C’est mon seul re-

mède, et j'en ai parlé à plusieurs. Je

répondrai avec plaisir à celles qui

voudraient se renseigner sur le Com-

posé Végétal de Lydia H. Pinkham.

Je le recommande beaucoup, car je

 

 

EDIFICE RIOU ’

RIVIERE-DU-LOUP.
 

AVOGAT

BURFAU EN FACE DE L ÉGLISE

RIVIERE-DU-LOUL.

Tel. Rés. 460s3
Casier Postal 7 Tel Bureau 226

DAVID E. RIOUX
Avocat et Procureur

RIVIERE-DU-LOUP Station.
Edifice des Ingénieurs 57 rue

Industriels Enr’g. safontaine.

HORACE CIMON
— AVOCAT —

16, Rue de l'Eglise
RIVIERE-DU-LOUP.

Téléphone Nowo

ALEX. MICHAUD
AVOCAT

Bureau:
EDIFICE BELLE
4 rue de la Cour.

Tél. Kam.. 139. 4 H. F., A”

Léo Bérubé
AVOCAT

No. 5 rue de l’Exlise oe

Rivière-du-Loup, P. Q.

J.-B. Lavoie, L.L.L.
AVOCAT

Bureau: Edifice Rioux
Bureau du Soir :

183 RUE LAFONTAINE

(8 à 10 hrs)

 

 

 

 

 

Chemin de fer Témiscouata
FTORAIRE

En force le 3 mai 1926

EXPRESS
Dép Riv. du Loup 7.30 am.

Arr. Edmundston Jct. 11.14a. m.

EXPRESS
Dep. Edmundston Jet. 12.00 p.m

Arr. Riv.du toup. 3.30pm

MIXTE _
Dép. Edmundston Jct. 12.20 p.m,

Arr. Connors N. B. 2.10 p wm.

MIXTE
Dép. Connors N. B. 7.154."m

Arr. Edmundston Jet., 9.05 a. m

N. B—Heure du méridien de l’est.
Service quotidien, excepté le diman-{
che.

Correspondance à Edmundston
Jet, avec le chemin de fer du Pacifi-
que Canadien et à Rivière-du-Lour
avec tous les trains d’express des
chemins de fer Nationaux.
Pour plus amples informations

Rivière-du-Loup

   

   AETL137) IR2a
poeTT
“ IY

  

  

 

      

 

    

 

8 i
D Ua

 
 
 

MAMAN
par VICTOR FELI
 

Au cimetière, une veille de Tous-
saint.
Comme je le fais annuellement,

j'ai coupé, pour quarante-huit heu-
res, le 1il de la vie... délaissé mes
affaires, oublié toutes préoceupa-
tions, laissé les vivants et marché
vers mes morts. Nuit de voyage,
fatigue, puis, sous le ciel tendre-
ment bieu cette année, dans la fou-
le houleuse de la grande ville, j'ai
suivi silencieusement les rues bruyan-
tes jusqu’ àla porte mélancolique
que je franchis jadis, en larmes,
broye ! sachant bien que jamais
plus, ne seraient complètes pour
moi les joies de ce monde. En cet-
te date lointaine, j'étais jeune, et
ma douleur s’avivait d’une révote
folle. Plus tard, je menai là encore
d’autres parties de moi-même, chair
de ma chair, coeur de mon coeur...
et, cette fois, plus atteint peut-être,

pensations de la jeunesse, je mar-
|J.-François Pouliot, M.P: chai,courbé, muet, dans l’allée bien

ne demandant aux êtres ni
aux choses aucune consolation, parce
que je connaissais leur impuissance,

Maintenant, sur le seuil du tris-
te, triste enclos, je me découvre, et
ce sont des cheveux blanes sur les-
quels passe le vent d’automne...

Enfin, me voici devant la demeu-
re tragique et chère!... l’étroite de-
meure, si étroite! et qui renferme
pourtant ce qui paraissait plus vaste

{que le monde: tendresses infinies,
merveilleux bonheur... Ft cela

petit carré!... Jai mis la ce qui
me rendait précieuse cette existence
humaine qui se transforma alors, de-
vint le devoir. Le devoir! la tâche
acceptée, conduite courageusement,
belle parfois, souvent émouvante.
mais que le rayon heureux du passé
ne toucha plus...

Et l'heure s'écoule: J'ai parlé à
mes morts. Je les ai remerciés de
leur amour, car ils m’aimèrent. Don

Ils m'aimerent comme nul ne m'a
aimé depuis. et je leur dis, à mon
tour, que je n’ai pu aimer comme
je les avais aimés. Nous sommes
fidèles. Puis je leur fais des con-
fidences. Je les sollicite de regar-
der en moi... Faihblesse, pauvretés.
misères de toutes sortes y voisinent
hélas! mais. au fond de tout, ils
peuvent retrouver et leurs enseigne-
ments et leur souvenir. J'ai marché
daris le chemin où ils avaient mar-
ché ; le dur et difficile chemin. où
Pon avance, où l'on recule, où l'on
tombe. où l’on se relève. où l’an con-
nait des jours lumineux et tant de
minutes ténébreuses... Ce chemin
qu’ils suivirent. en implorant force
et pardon divins. et que j'ai suivi.
mes pas dans leurs pas, lls s'arrêtè-
rent ici. Je m'y arréterai un jour.
Ce sera la fin des pénibles efforts.
la solution des énigmes terrestres.
le revbir assuré. la justification de
notre foi.
Mes lèvres se posent sur la pierre.

blanche autrefois, grise aujourd'hui
et je me retire.

Pourquoi n’ai-je pas repris la vce
habituelle pour regagner la sortie?
Je ne le sais point.

Je m'aperçois que je me suis éga-
ré dans un dédale d'allées incon-
nues. Je regarde autour de moi. et.
à quelques pas, je vois, à gneoux.
un homme découvert, à cheveux
blancs, dont les veux s’attachent au
socle d’une croix qui porte un seu)
mot: Maman!

Je m'arrête. ohéissant à je ne
sais quel sentiment. Lui se détour-
ne légèrement. Nos regards se ren-
contrent. Alors, à mi-voix. il me
dit, en désignant l'inscription:
—Avez-vous aimé votre mère ?
Je réponds seulement par un geste

d'affirmation ardente.
11 continue:

—Je suis presque un vieillard. La

n’ayant point les invincibles com-;

tient en ce carré de terre! ce metit,;

magnifique, qui ne se peut évaluer. ;

dre à ubulir ces deux syllables ché-
ries, si douces! .
. —...Et si puissantes, murmurai-
je.

Il acquiesça d’un signe de tête et,
plus bas, il ajouta:
—...Qui meûüt sauvé, parfois...
—Moi de même!...
Il me tendit la main.

rai et il conclut:
—Je viens ici, chaque année, re-

dire: Maman! Je redeviens le pe-
tit garçon rudieux qu’elle endormit
sur ses genoux; l'adolescent qu’elle
conduisait tendrement dans ces pre-
miers pas qui devaient l'éloigner
d’elle; le jeune hornme qui pleura
ses fautes sur ses mains bénies; et
l'époux, le père jeune et gai, qui
lui demandait à elle seule des con-
seils donnés avec cette discrète ten-

Je la ser-

quand elle s’éteint.
I se tut, regarda encore la croix

et répéta doucement: Maman.
| _-La mienne est là aussi, à quel-
ques pas, lui confiai-je
Et nous nous séparâmes, mais Jul

comme moi avions, pour un instant
repris mes AFRFDobt btz gowz
repris nos âmes d’enfants devant les
deux svllabes sacrées: Maman.

VICTOR FFLI.

DONNE LA FORGE
DE COMBATTRE

LES RHUMES
Father John’s Medicine

| casse les tcux opiniatres
| Tout rhume est dangereux. Mé-
me s'il ne dégénère pas en attaque
de grippe prolongée ou en la re-
doutahble pneumonie, il y a toujours
danger de voir s’affaiblir la mem-

brane délica-
te de la gor-
ge et les con-
duits respira-
toires et le
système  en-
tier devenir
sujet a d’au-

 
 

 
 

tres affec-
tions. Logi-
quement, le
moyen de dé-
router une
toux ou un
rhume est de
reconstituer

qu’accomplit

 

  
 

les forces. Voilà ce
Father John’s Medicine.

Souvent, une seule bouteille de
Father John’s Medicine suffira à
vous remettre d'aplomb. M. Donat
Dubeau, de Rockland Est, Ont. a
éprouvé la vérité de ce témoignage.
Dès que survenait la température
froide, il contractait toujours le
rhume parce que son organisme n’y
pouvait résister. “Un jour” écrit-
il, “je vis l'annonce de Father
John’s Medicine et décidai d’en fai-
re l’essai. Avant aue j'eusse {ini
la première bouteille mon rhume
avait complètement disparu et après
la seconde, je ne toussais plus du
tout. Le Remède du Père Jean m'a
Sté si secourable que je le recom-
mande constamment à tous mes
amis.” Father John’s Medicine
compte plus de 70 années de succes
comme protecteur des hommes. des
femmes et des enfants contre les
toux et les rhumes oniniâtres et en-
racinés qui affaiblissent le systè-
me. Il adoucit et soulage les con-
duits respiratoires, chasse les impu-
retés et refait virtuellement les
chairs et les forces usées.

  vie a passé, avec ses heurts. ses cha- f
grins, ses catastrophes même! et’ prospectus, etc, s’adressser

T. N. Walsh, Agent Général dul
Fret et des Voyageurs. ‘

 

 

Jos. Y. POMMET
14 rue Joly

Rivière-du-Loup.

COMPTABLE-VERIFICATEUR

Auditions Municipales, scolaires

et Commerciales,

Administrations de successions.

T. LANDRY. ENRG.
MARCHAND GENERAL

  sais que je lui dois ma vie et Mon

énergie.”—Mme Neal Bowser, R.R.1, ; Spécialité : Bois de Construction.
Minesing, Ontario. CL

Vous sentez-vous parfois épuisée,

nerveuse et affaiblie? Avez-vous ce

sentiment de crainte commun chez la

femmme indisposée? Le Composé

Végétal de Lydia E. Pinkham est

très efficace à cette période. Pris

régulièrement et avec constance, il

fait disparaitre cet état,

ST-EPIPHANE.
Toujours en mains planches, Bar-

deaux, Bois de Charpente pour
toute construction, à des prix

défiant toute compétition.
Consultez-mot

ovant d'acheter ailleurs.  
SATISFACTION ASSUREE

ses belles heures aussi: mais une:
lumière s’est éteinte autour de moi;
du jour où j'ai nerdu ma mère, ce
jour où je n'ai plus dit: Maman. On:
souriait de cette appellation enfan-
tine ave je maintenais malgré mon.
awe. MPétais jovenx d'appeler: Ma-:
man. Et elle rénondait en souriant:
Que veux-tu, petit?

Puis, un jour. elle ne répondit

est le plus efficace pour
la toux. Cet excellent
reméde de famille con-
vient a tous. ll ne con-
tient aucune drogue
nuisible. En vente par-
tout; 35c, ja bouteille.

 

 

plus... Mais je n'ai pu me résou-

Phone 476 8-3

J. EMILE DESJARDINS
Entreprencur - Peintre

Marchand de Peintures

Posage de “plate-glass” et vitrage dedifférents genres

87 St-André

 

Rivière-du-Loup, Étation

dresse que rien ne peut remplacerig

[Petites Annonces |
 

Maison à vendre
 

Située 34 rue Delâze.
finie avec améliorations modernes.
Bon système de chauffage. Garage.
S’adresser a DAVID FORTIN, 34
rue Delage, Rivière-du-Loup Sta-
tion, Co. Témiscouata.
4 fois p.—23 décembre 1926.

A VENDRE

Très bien

 

 

Une boutique de forge à vendre à
Cabano. Bon poste de l’église. Bon
outillage pour le fer et le bois. Bon
loyer de 7 chambres en haut. À très
bon marché. Pour plus amples ren-
seignements, s’adresser à GEO. D.
BOURGOIN ou a ALBERT BOU-
CHARD, marchand.
 

Filles demandées
On demande des filles pour tra-

vailler 4 la manufacture de chemises
de St-Frs-Xavier. Salaires raison-
nables payés aux filles d’expérience.
 

LISEZ BIEN...
Nous achetons au plus

haut prix, tous genres de
Fourrures.

D. VERBITSKY,
169 Lafontaine,

8 RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.

   
   

 

  

    
  

RHUMES
Point de départ de toutes maladies

graves. Prévenez-le et guérissez-le
en prenant une tasse de la fameuse
tisane “COURTOIS” composée de
plantes, racines et fleurs. Reméde
souverain contre Bronchites, Irrita-
tion de poitrine, Toux, Enrouement.
l’Asthme et Maux de gorge. Un
gros paquet franco var la poste.—
i Cents ou 5 paquets pour un dol-
2.
COMPTOIR BELGO CANADIEN,

1666 rue St-Denis,
MONTREAL.

10 fois—2 décembre 1926.
 

" Bureau a louer

 

Bureau spacieux, bien chauffé, à
louer, Edifice Frenette & Beaulieu,
Ltée. S'adresser au magasin.

Attention! Attention!
11 mæÿ fait plaisir d'annoncer à

ma nonfbreuse clientèle que j’ai fait
l’acquisition d'un gros lot de cuir à
semelle, qui me permettra de répa-
rer les chaussures à de véritables
prix  d’occasion. Veuillez noter
aujaucun cordonnier de cette ville ne
pourra vous offrir le même cuir,
même qualité, au même prix.

Je profite de l'occasion pour re-
mercier mes clients de l’encourage-
ment que j'ai recu d’eux dans le
passé et sollicite pour l’avenir la
continuation de leur bienveillant pa-
tronage.

Bonne et heureuse année à tous
mes clients et amis.

Faites faire vos réparations de
chaussures chez T. GAMACHE. —
SERVICE ET QUALITE. SATIS-
FACTION GARANTIE.

T. GAMACHE,
4 St-Elzéar,
Rivière-du-Loup Station.

 

 

Changement de bureau

 

M. l’avocat Léon Paradis, qui
avait son bureau dans l'édifice Riou.
est maintenant installé dans l’édifi-
ce Belle, à l'ancien poste de feu Ju-
les Langlais.

Cuisinière demandée

 

On demande une bonne cuisinière.
S'adresser à la résidence de M. L.-
P. Lizotte, avocat, rue du Domaine.

—

Chergement de bureau

 

M. le notaire Viateur Levasseur a
mea

_

tenant son bureau dans l’Edi-
fice Belle. coin des rues Lafontaine
et de la Cour.

L'intelligence conduit l'homme
dans les hras de la religion; elle
met dans son coeur une résignation
partaite à la loi suprême: de ce sen-
timent naît à son tour une sérénité
calme ani produit la santé.

DE FEUCHTERSLEBEY.

CREDIT

 

Je rous en prie! ne faites pas cré-
dit à moins d’être certain que vous
serez payé. Ne craignez pas de de-
mander les renseignements nécessai-
res . Si Ja personne qui demande du
crédit est’ simrère, elle vous les don-
nera volontiers. D'un autre côté si
elle malhonnête, le plus tât vous le
saurez sera le mieux. Faites con-
naître vos termes et maintenez-les.
 

Le “Saint-Laurent” est la pro-
nriété de ALPHONSE PARE, et

 

 

  est imprimé au numéro 234 rue La-
fontaine, Rivière-du-Loup.
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“ Intéressante Conf

-

LE'SAINT LAURENT oo

érence -
 

Samedi le 15 janvier, à l’Hôtel-de-Ville, à 8 heures p. m., aura
lieu l’assemblée de la Chambre de Commerce. Cette assemblée sera
suivie d’une conférence donnée par M. leDr Cuisinier, de Québec,
aviateur, au sujet d’une ligne projetée d’hydro-avion entre Toronto,
Montréal, Québec, Rivière-du- oup, Tadoussac et Chicoutimi.

Tout le public est invité à cette assemblée et à cette conférence.
 

La catastrophe
de Montréal

77 de morts, une trentaine de
blessés qui resteront infirmes, tel
est le bilan de cette catastrophe du
théatre Laurier-Palace. .
On a fait arréter le propriétaire,

le gérant et autres employés de ce
theatre. C'est du menu fretin. N
y a d'autres responsables. Qu'’ont
fait les inspecteurs des bâtisses pu-
bliques? Qu'ont fait les inspecteurs
de théâtre? Qu’ont fait les officiers
du gouvernement chargés de faire
xespecter et exécuter les lois? Au-
tant de questions que la Législature
qui entre en session devrait étudier.

J'ai déjà attiré l'attention sur le
danger permanent, terrible en cas
de panique, des deux escaliers qui
descendent en arrière des petits au-
tels, à l'église St-Patrice de cette
ville. Ces deux escaliers arrivent
«en bas dans un petit corridor d’en-
viren trois pieds carrés, fermé par
deux portes et donnant sur un pe-
tit escalier de quatre à cinq  mar-
ches. Tout cela sert pour la sortie
des gens des galeries et ceux de la
nef en avant. En cas de panique,
ce serait un désastre.

Que les personnes en autorités,
curé, marguilliers fassent venir un
inspecteur des bâtisses et s’il ne
«ondamne pas ces sorties, j'en se-
vais fort surpris. Il serait si faci-
le d’ouvrir une porte dans les pans
latéraux en avant dès petits au-

 

tels — et laisser les escaliers au
seul usage des occupants des gale-
ries.

S. C. RIOU.
12 janvier, 1927.
 

La Metropolitan
Ta “Metropolitan Life Insurance

Co.”,, vient de transporter ses bu-
reaux du numéro 207. rue Lafon-
taine, à l’immeuble Belle recons-
truit, en face de l’église Saint-Patri-
ce.

le rez-de-chaussée de la nouvelle
construction sera occupé par deux
magasins et deux bureaux. La moi-
tié du premier et seul étage est
prise par la “Metropolitan Life’, où
Tes vinet-huit employés du District
travailleront dans des pièces sna-
cieuses et bien éclairées. Le Public
trouvera dans la salle d’attente une
montre exposant A vue les différen-
tes publications de la “Metropolitan”
sur l’économie domestique en géné-
ral: il sera permis à quiconque, as-
surÉ ou non, de prendre les brochu-
res qui l’intéressent.

Le gérant. M. Charles-Edouard
Tavergne, saisit cette occasion d’ex-
vrimer aux porteurs des 33926 po-
Yices en vigueur dans le district, ses
meilleurs voeux de bonne et heureu-
Be année,
 

© PAIR N'IMPORTE OVRLLE
SORTE D’ASSURANCES
Consulter P. J. BERUBE

re 00 =serre

 

Feu M. Alf. Deschènes
Mercredi le 12 janvier, en l’égli-

se de St-Patrice, ont eu lieu les fu-
Inérailles de M. Alfred  Deschênes,
décédé le 8 à l’âge de 81 ans.
M. le curé Philéas Roy fit la le-

vée du corps, et M. l’abbé Antoine
Deschênes, vicaire à St-Roch de
Québec, et fils du. défunt, chanta le
service, assisté de MM. les abbés
Emile Hébert, vicaire à St-Patrice
et Lucien Savard, du Séminaire de
Québec, comme diacre et sous-dia-
cre,

Pendant le service, deux messes
basses furent dites aux autels la-
téraux par MM. les abbés S. Lord,
vicaire à St-Roch de Québec et AI-
bert Bélanger, vicaire à Montma-

 

y.
Assistaient au choeur: M. le curé

Roy, Mgr Robert Lagueux, curé de
St-Roch de Québec, M. le Chanoine
Soucy, de Rivière-du-Loup. le R. P.
Théo. Hudon, S. J., de Québec, M.
le curé Thibaudeau et M. l’abbé La-
pierre, vicaire à St-Patrice.
Les porteurs étaient MM. Augus-

te Plourde, Jos. Michaud, Alexis
Soucy et Charles Ouellet.
Conduisaient le deuil: les fils du

défunt M. Joseph Deschênes, . de
St-Honoré, J.-B. Deschénes, de Ri-
vière-du-Loup, François Régis Des-
chênes, de Québec; son beau-frère
M. Alfred Leclere, de St-Eugène:
ses neveux MM. Louis Deschènes et
Jules Soucy, de Ste-Rose, Télespho-
re Chouinard, Louis Malenfant,
Louis Boucher, Amédée- Gamache
Michel
Nilus Leclerc et Jos. Bernier, de
I'Islet, M, Ernest Caron, de Giffard

Charest, de Rivière-du-Loup.
Dans le nombreux cortège on re-

marquait: M. le maire Chs-Eugène
Dubé, M. Paul Caron, secrétaire du
ministère de "Agriculture, MM.
Henri Michaud, S. Belle, Ulrie La-
voie, Amable Therriault, Edmond
Therriault, W. Lachance, Alex
Therriault, Jules Parent, H. Ci-
mon, avocat, Joseph Viel, Lucien
Michaud, Jos. St-Pierre, J. Bacon,
Télesphore Côte, Louis Marier, J.-P.
Michaud, Alph. Rhéaume, E. Bour-
goin, Ph. Rioux, Adjutor Ouellet,

‘Frs Laforest et une foule d’autres,
parents et amis de la famille.
La Chorale St-Patrice rendit la

Messe des Morts de Yon. M. Henri
Vallières, organiste touchait l'argue.
A M. l’abbé Deschènes et aux au-

tres membres de sa famille,. “Le
Saint-Laurent” présente ses vives
sympathies.
 

Montre-bracelet perdue
Mouvement Waltham, avec appa-

reil pour tenir la montre. Perdue
de l'Hôtel Victoria au magasin Pi-
neau, la veille du Jour de l'An dans
l’après-midi. Généreuse. récompense
promise à la personne qui la remet-
tra au bureau du “Saint-Laurent”.
Cette montre est un cadeau de no-
ces, auquel beaucoup d'importance
est attachée.

 
J. OSCAR LEVESQUE

- NOTAIRE -
DPriéts dargent — Debentures municipales,

scolaires et de fabrique

—0:1—

Jureau: 18 Rue de l'Eglise (de la Cour)
Résidence: 29 Rue Fraser

RIVIERE-DU-LOUP, Qué.

Pharmacie PARROT
Les inimitables Produits COTY et D’ORSAY

Parfums les plus délicats et les plus variés

Eau de Toilette

Poudre Talcum

Poudre pour la figure

Brillantine

Eau de Coty

Créme Coty

Compacte
Bâton pour les lèvres

Savons

Ete., Ete., Ete.

Les meilleurs produits pharmaceutiques sur le marché.

SPECIALITE:

Prescriptions remplies avec le plus grand soin. 

Notes Personneiles

—M. Joseph April, secrétaire-tré-
sorier de St-Eloi, était de passage
en ville hier par affaires.
—M. J.-E. Martineau. E. E. M,,

de Montréal, et son frére Robert,
de I'Ecole Normale de Québec,
étaient en promenade chez leur on-
cie !, Philéas Martineau, la semaine
derniere.
—M. et madame Emile Desrosiers.
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P. J. BÉRUBÉ
[ AGENT D'ASSURANCES

Boite 173 RIVIERE.DU-LOUPStation, P. Q.

Sans obligation de ma part,je désire avoir information sur

le genre d'assurance que j'indique plus bas.
FEU — VIE — MALADIES — ACCIDENTS
AUTOMOBILES — MARINE — FIDELITE
GARANTIE — ATTELAGES — ASCENSEURS
VOL — PLATE-GLASS — BOUILLOIRES

CAUTIONNEMENT — Responsabilité des PATRON
: Responsabilité PUBLIQUE
GARANTIE D'EXECUTION DE CONTRATS

un

Nom et Prénom. …Le aa Lee

Adresse traeeeeteteeter naan hea rena een

N.-B —S. V. P. marquer d’une croix le plan qui vous intéresse,    
     

$

W. BELANGER
Expert Horloger, Bijoutier

Inspecteur des Montres et Horloges du C. N. R.

Réparations absolument garanties ou argent remis. 
de Nashua, passent une quinzaine a
Riviére-du-Loup et St-Hubert.
—M. Rosario Proulx, de Québec,

passe ses vacances chez son frère M.

dre la conférence qui sera donnée le,
15 janvier prochain var M. le Dr
Cuisinier, aviateur, à l’assemblée de
la Chambre de Commerce.
—Achetez vos cartes pour la par-

tie de cartes de mercredi prochain à
PHoétel-de-Ville, au profit de la
Chorale St-Patrice. Cette partie de
cartes sera suivi d'un beau concert
pat les solistes de la Chorale. Ad-
mission 50 sous. Prix magnifiques
—Une conférence très intéressante

sera donnée à l’Hôtel-de-Ville le 15
janvier prochain, Nous donnons
les détails à ce sujet dans une au-
tre colonne. Lisez-les.
—M. Léo Desrosiers, de l’Isle-

Verte, est en promenade à Rivière-

rents. ,
—M. et madame F.-X. Michaud,

de Québec, et M. et madame Désiré Belzile, de Trois-Pistoles, ont passé
Beaulieu, de St-Modeste,! le tems des fêtes à l’Isle-Verte chez

madame Edouard Tôté. ;
—M. Raoul Damours, employé de

Chs-Ed. Nickner, de Québec, F. lla Banque Canadienne Nationale a
St-Félicien, passe quelques semaines
chez ses parents.
—M. Pierre Gendron, de [Vlsle-

Verte, était de passage en ville au
commencement de la semaine.
—M. et madame J.-F. Therriault,

de Trois-Rivières, et M. et mada-
me Patrick Therriault, de Grand-
Mère, et leur fils Réal ont passé le
temps des fétes chez M. J.-A. Ther-
riault.
—M. et madame Arthur Lebel,

de Cabano, et leur fils Roger. ont
passé le temps des fêtes à Rivière-
du-Loup, les invités de M. et ma-
dame Johnny Cutnam et de M.
Omer Gagnon.
—Mademoiselle Blanche Cutnam,|

de Montréal, est venue passer le
Jour de l'An dans sa famille.
—Madame F.-J. Michaud est ac:

tuellement en visite chez des parents
.et amies à Moncton et St-Joseph.

—Madame Joseph Lavoie, de Qué-
bec. est en promenade à la Rivière-
du-Loup. en visite chez ses enfants.
—M. Smion Labrie, de l’Isle-Ver-

te. est de passage en ville aujour-
d’hui, par affaire. II nous fait
plaisir de voir que M. Labrie porte

ans.
 

RHUMES ET TOUX. M. John
Prachar de Tamaqua, Pa., écrit:
“Nous vous sommes reconnaissants
pour votre bon remède, le Novoro du
Dr Pierre, que nous employons tou-
jours avec succès, spécialement en
vas de rhume. L'hiver dernier une
épidémie de coqueluche sévissait
"dans notre voisinage. Toutefois, pas
un Sell cas ne s’est déclaré dans
cinq familles avec 25 enfants, où le
Novoro avait été employé: comme
préventif”. Cette préparation d'her-
bes bien connue est renommée de-
‘puis quatre génrations car elle sou-
{lage et prémunit contre toute sorte
“de rhumes et de toux. Vous ne l'ob-
tiendrez pas chez les droguistes car
ve remède est vendu directement par
le Dr Peter Fahrney & Sons Co.
2501 Washington Blvd, Chicago, MI.
a Livré exempt de douane au Cana-
a.

 

 

| “Magnifique prix d'ass.
 

N'oubliez pas que c'est mergredi
prochain, le 19, qu’aura lien la gran-
de partie de cartes au profit de la
Chorale St-Patrice, sous le patre-
nage de M. le curé Roy, dans ha
salle de l’Hôtel-de-Ville. Cette par-
tie de cartes sera suivie d'un magni-
fique programme musical, exécuté
par la Chorale ct les snlistes de la

. Chorale. ; . : .
En plus des autres prix, un ma-

gnifione prix d'assistance sera tiré
au sort.

j  L'admission est de 50 sous seule-
ment.

 

 

Arthur Proulx, de cette ville. |
—Ne manquez pas d'aller enten-;

du-Loup et St-Antonin, chez des pa-ij

allègrement ses quatre-vinet-deux| k

      

           

     

   

Je possède une compétence hors ligne dans la réparation et dans Ta-
chat de la bijouterie, bagues de flançailles et Jones de mariage, Montres
Longines, Zenith, Waltham, Omega, Elgins, Tavanne, Hannnilton, Il-
linois, ainsi que toute autre ligne de montres ou d'horloges. Le princi-
pe de donner entière satisfuction à la clientèle n’a qu’un mot d'ordre:
donuer raison au client; et c’est celui que je pratique.

97 rue Lafontaine - = Bloc Renaud.

Achetez les Bonbons

T. GRAVEL

VIATEUR LEVASSEU
NOTAIRE

RIVIERE-DU-LOUP ,
     

      
     

      

 

Prêts négociés — Débentures municipales, scolaires
et autres.

Bureau; 5, rue de l’Eglise
Résidence; 4, rue Joly Tél. Kamouraska

EXAMEN INTERIEUR et ENTERIEUR
de l’OEIL k

— A

L’ELECTRICITÉ

Les verres sont taillés ici,

ainsi ECONOMIEde temps et d’ARGENT

 

 

Consultez

L’Opticien SPECIALISTE PELLETIER,O.D.
ge AU “=

Grand Magasin de Bijouterie

J. H. PELLETIER
Rivière-du-Loup]327 rue Lafontaine — 

Service anniversaire
Le service anniversaire du Dr

: Joseph D. LeBel sera chanté en l’é-

0% glise de St-Patrice, jeudi le 20 jan-

| vier, à 9 heures. _ ,

Parents et amis sont priés d’y as-

 

M. Alex. Michaud, avocat

 

 

M. Alexandre Michaud. avocat. a

maintenant son bureau dans l'édifi-

lee Belle, 4 rue de la Cour, au mê-

ime endroit qu'avant l’incendie.
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